
$BL;;i111061 et Nouvel-An
tombant sur un vendredi,

nos annonceurs sont avisés que le Rhône
sera expédié exceptionnellement le lundi soir
et le mercredi soir les deux dernières semai-
nes de l'année.

Les annonces devront parvenir au bureau
du journal au p lus tard à midi les lundis 21
et 28 décembre ainsi que les mercredis 23
et 30 décembre. L 'A D M I N I S T R A T I O N .

L importance
de nos matières de remplacement

Il est assez curieux de se rendre compte que la
très grosse impor tance  de la houil le , comme mat ière
première , est en général  for t  peu connue. A cette
époque , le charbon est pour tant  l' une des matières
les plus indispensables à de très nombreux titres. Si
l' op inion pub l ique  ne reconnaî t  pas à la houi l le  toute
sa valeur , on le doit peut-être au fa i t  que l'on con-
sidère généralement  le charbon comme un simp le
combust ib le .  Et p o u r t a n t , cle très nombreux objets et
les p rodu i t s  d' usage quot id ien  proviennent  directe-
ment du charbon. Cette t ransformat ion  est l' œuvre
de- la" ch imie , ce t te  branche technique dont les non-
in i t i é s  ne connaissent  pas toutes  les possibil i tés.

A notre époque , il convient  de faire un usage fort
modéré dc toutes . les matières mises à notre disposi-
t ion , et d' u t i l i s e r  les produi ts  de remplacement , en
l ieu  et place des matières premières qui nous man-
quent , avec une extrême a t ten t ion .  Il est intéressant
dc noter  que dans de nombreux  mi l ieux , on com-
mence à s'in téresser  très vivement  à ces matér iaux
de remplacement , qui  p r e n n e n t  une place si grande
dans notre  vie journa l iè re .  11 f au t  relever que l 'Off i -
ce centra l  de l'économie de guer re , à Berne , a for t
j u d i c i e u s e m e n t  écla i ré  no t re  opinion publ i que en
o r g a n i s a n t  des exposi t ions  ou en par t ic i pant à de
tel les  m a n i f e s t a t i o n s .  De cet te  manière , chacun a pu
se péné t re r  de l ' impor tance  du sujet.

On en est a r r ivé  à saisir  que la hou i l l e  a des
tâches i n f i n i m e n t  p lus importantes  à rempli r , que de
c h a u f f e r  s imp l e m e n t  nos appa r t emen t s  ! C'est ainsi
que  lorsque le charbon est acheminé vers nos usines
à gaz. pour  y être t r a i t é , il perd son caractère de
c o m b u s t i b l e , pour  devenir  ^une vér i tab le  matière pre-
mière , soit un p roduc teu r  de mat ières  secondaires
d' une impor tance  ex t rême  pour l ' ind us t r ie .  Il vaut  la
pe ine  dc sou l igne r  que  ce t te  houi l le  t rai tée par les
usines à gaz ne perd cependant  pas ses qual i tés  de
c o m b u s t i b l e , car  les deux nouveaux  produi t s  récupé-
rés , le gaz et le coke , pa rv iennen t  à fourn i r  presque
la t o t a l i t é  cle la c h a l e u r  que possédait la houi l le  non
t ra i t ée .

En bref , no t re  indus t r i e  gazière suisse a l imente
désormais en matières premières  indispensables  notre
économie nat ionale .  Cette dernière  a de ce fait  un
in té rê t  p r i m o r d i a l  : ce lu i  de voir  acheminer  les plus
grandes  q u a n t i t é s  possibles  de houi l le  vers nos usi-
nes à gaz , af in  que l' on puisse met t re  à la d ispos i t ion
cle notre  i n d u s t r i e  cn général  toutes les mat ières
secondaires ( sous -p rodu i t s )  qu i  sont indispensables
pour m a i n t e n i r  not re  product ion .  Et c'est pourquoi ,
cn cet hiver-ci , on se dira peut -ê t re  qu 'il est préféra-
ble d' avo i r  un a p p a r t e m e n t  modes tement  c h a u f f é ,
mais dc pouvoi r  par  con t re  donner  du t rava i l  à des
mi l l i e r s  d' ouvriers.  Car hélas ! la science n'a pas en-
core t rouvé  le moyen cle fa i re  jouer  à la houi l le , à la
fois le rôle cle combus t ib l e  el de mat iè re  première.
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Préparer l'avenir
La guerre actuelle nous cause assez de sou-

cis de toute nature pour que nous ne soyons
pas obligés de nous demander à quelles misè-
res nous serons en butte  après la conclusion
de la paix.

Pour tant, il est des problèmes que nous
devons nous poser dès aujourd'hui , et résou-
dre au plus tôt si nous ne voulons pas être
handicapés par les événements.

Lorsque la guerre sera terminée, la lutte
pour l'existence pourrai t  bien atteindre une
acuité et une amp leur inconnues jusqu 'ici . En
Europe et en Amérique, des usines ont poussé
comme champ ignons après la p luie : d'autres
ont été agrandies, transformées, dotées de tous
les perfectionnements apportés par la techni-
que moderne. Or, à l'heure actuelle, toutes
travaillent pour la guerre. Après le confl i t ,
cette activité cessera brusquement, mais les
usines, les machines et les ouvriers qui les
actionnaient resteront. La production s'adap-
tera rap idement aux circonstances nouvelles,
car le cap ital ne se laisse pas déposséder si
vi te de sa puissance : au lieu de travail ler  pour
la guerre , la grande industr ie  travaillera pour
la paix.

Une quant i té  prodi gieuse d'articles de toute
nature seront jetés sur le marché à des prix
extraordinairement bas, à cause même de cet-
te surproduction et de l'abondance des métaux
de récup ération ; à moins toutefois  que les
charges résultant cle la guerre ne fassent mon-
ter dans une mesure considérable le coût de
la vie.

D'ai l leurs , l'Europe appauvr ie , sai gnée à
blanc , sera devenue un acheteur médiocre,
tl au t an t  p lus qu 'il faudra  peut-être compter
avec une diminut ion notable  de personnes
capables de gagner leur vie.

La surproduct ion se fera sentir dans tous
les domaines. Ainsi, les produits  al imentaires
stockés aujourd 'hui  en Amérique se déverse-
ront  en quant i tés  prodi gieuses sur notre  con-
t inen t , si la question du f re t  n'arrête  pas pour
un temps le libre développement  du commer-
ce. Mais, quoi qu 'il en soit , clans toutes  les
branches de l' act ivi té  humaine, la concurrence
sera redoutable, et seuls les mieux qualifiés,
les p lus habiles, ceux cjui ont reçu une fo rma-
lion professionnelle adéquate pourront avan-
tageusement lu t ter  et obtenir une place de
choix ; car nous devrons maintenir  coûte que
coûte la qua l i t é  fie nos produi t s , elle seule
nous perme t t an t  cle conserver le rang que nous
avons avan tageusemen t  occup é jusqu'ici dans
l' indust r ie  et le commerce.

Voilà pourquoi il f audra  s'efforcer  de don-
ner dès aujourd'hui  à la jeunesse une solide
ins t ruct ion  et une  bonne éducat ion.  Cette
tâche incombe avant  lout aux parents, puis

aux autori tés  et aux organisations profession-
nelles. L'école primaire, qui est la base sans
laquelle on ne saurait  faire un bon dépar i ,
tlevra tout  spécialement retenir l'at tention des
pouvoirs publics. D'autant  plus que tout le
monde est astreint à subir son empreinte.

La format ion  du personnel enseignant , le
développement de la scolarité, l'aménagement
des locaux scolaires, la création de nouvelles
classes, l'amélioration des programmes, voilà
autant  de questions qui méri tent  une étude
approfondie et une solution rap ide. Les mé-
thodes actives introduites à l'école primaire
et la création de bureaux d'orientation pro-
fessionnelle dans toutes les communes permet-
t ron t  de diagnosti quer les aptitudes et d'indi-
quer aux enfants  la profession pour laquelle
ils semblent p lus spécialement aptes.

Grâce à cette sélection, on dirigera vers
l'agriculture, vers l'ar t i sanat , vers le commer-
ce et l'industrie ou vers les professions libéra-
les les individus qui paraissent le mieux qua-
lifiés pour remp lir ces tâches.

De la sorte, on rencontrera moins de non-
valeurs, moins dc ces individus qui font leur
travail  machinalement sans plaisir et sans
goût , parce qu 'ils ne se t rouvent  pas à la p la-
&r- .n;ii devrait  être la leur.

Après avoir suivi des classes qui leur don-
nent l' enseignement général tout en les pré-
p a r a n t  cpiand même à leur métier, les jeunes
gens, à quel que profession qu 'ils désirent se
vouer  ensuite, feront  un apprentissage régu-
l ie r , ob t iendront  le cer t i f icat  de capacité , se
ga rdan t  bien , s'ils ont un peu d'é tof fe , de se
conten ter  d'un emp loi d'auxil iaire qu 'ils ris-
quent  de perdre  lors de la p lus légère crise.
du p lus pet i t  marasme dans les affaires.

D u r a n t  trop longtemps , les directeurs d'en-
treprises , les chefs d'atel ier , les techniciens,
bref , tous ceux qui occupaient  un poste de
premier p lan se recruta ient  à l'étranger, alors
que les nôtres n 'étaient  bons , le p lus souvent,
que pour des emp lois subalternes.

Cela doit  changer.  Grâce à une excel lente
f o r m a t i o n  professionnelle de la jeu nesse, no-
tre pays sera à même d'acquérir  une indépen-
dance toujours p lus comp lète dans tous les
domaines, de fa i re  mieux apprécier les pro-
duits de chez nous et de subir  sans trop de
mal la crise qui suivra le confl i t  actuel .

C'est pourquoi, nous le ré p étons, tous les
e f fo r t s  des parents, des pouvoirs publics et des
associations professionnelles  devraient  conver-
ger vers ce but  : former  des jeunes gens et
des jeunes fi l les capables , grâce à leurs qua-
lités in te l lec tue l les, morales et professionnel-
les, d'a f f r o n t e r  résolument  les d i f f i cu l t é s  de
l'existence et de les surmonte r  vic tor ieuse-
m e n t .  C. L...11.

COURTES NOUVELLES
13 CONDAMNATIONS A MORT. — L'agence

indépendan te  belge dc Londres  annonce que 13 Bel-
ges ont été condamnés  à mort  par le conseil de guer-
re a l lemand ct exécutés. Ils é ta ient  accusés de déten-
tion d' armes in t e rd i t e  ct d' ac t iv i té  an t i - a l l emande .

EVACUATION FORCEE. — L'Agence indépen -
dante  belge dit  que les Allemands c o n t r a i g n i r e n t  plus
de 10,000 Belges h a b i t a n t  près des côtes de qu i t t e r
leurs  foyers  pour l ' i n t é r i eu r  du pays , afin que les
p répa ra t i f s  cont re  les invasions pu i ssen t  ê t re  accé-
lérés.

DU SERUM POUR LES TROUPES SOVIETI-
QUES. — 10,000 doses dc sérum cont re  la gangrène
gazeuse et 2000 doses cle sérum cont re  la dysenter ie
bac té r ienne  ont été commandées à l ' I n s t i t u t  sud-a f r i -
cain dc recherches médicales à la demande du gou-
vernement  soviéti que ; elles par t i ront  pour Moscou
par la voie aérienne. On compte exp édier de Johan-
nesburg régul ièrement  chaque mois une quant i té
semblable.  On estime que des mil l iers  de vies russes
seront  sauvées par l ' inject io n opportune des sérums ,
qui devra ient  parveni r  sur les fronts  russes dans les
dix ou quinze jours après leur dé part d 'Afr ique du
sud.

LES ETATS-UNIS ET L'ALBANIE. — M. Hul l
secré ta i re  d 'Etat , a promis au peuple a lbanais , jeudi
que les Etats-Unis l' aideront à chasser l' ennemi du
sol albanais.  Il rendit  hommage à l' ac t iv i té  des gué-
rillas qui con t inuen t  de combattre dans les coll ines
albanaises.

PLANS AMERICAINS DE PRODUCTION. — Un
décre t  donne au v i ce -p ré s iden t  de la product ion  amé-
r ica ine  dc guerre , M. Charles E. Wilson , un pouvoir
de su rve i l l ance  générale sur  l' o rganisa t ion  cle tou te
la product ion  des armes ct un contrôle  d i rec t  sur
l ' é q u i p e m e n t  de radio  des avions  et sur  l 'équi pement
dc détection pour les vaisseaux d'escorte. Cette nou-
velle coïncide avec un appel en faveur  dc la produc-
j t i o n  lancé par l' ami ra l  Stark.  qui  a di t  : « Nous
at tendons  le jour  où notre puissance en matér ie l  sera
si grande  que nous pourrons chois i r  notre heure  et
no t re  l ieu  pour imposer  notre volonté et forcer  la
décision le plus  tôt possible. »

DES ARRESTATIONS EN MASSE AU DANE-
MARK. — On annonce o f f i c i e l l emen t  du Danemark
des arres ta t ions  en masse op érées parmi les é léments
de l'opposition. Au nombre des personnes arrêtées ,
se t rouvent  M. Larsen . secré ta i re  du par t i  commu-
niste , e't M. Chewitz , professeur bien connu , qui est
accusé d' act iv i té  « souterraine » en contact avec le
par t i  communis te , ainsi  qu 'avec M. Moeller , leader
conservateur ,  ac tue l l emen t  à Londres. Le communi -
qué of f ic ie l  déclare que ces arres ta t ions  fu ren t  moti-
vées par « une ac t iv i té  sou te r ra ine  croissante ».

Interrogation
— Eh bien ! Qu 'est-ce qu 'il a di t  le médecin pour

votre en fan t  ?
— Il faut  lui donner du fer , du q u i n q u i n a  et tou-

tes sortes de « for t i f i ca t ions  ».
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De nouvelles condamnations
Le t r ibuna l  de la hui t ième division a condamné :
1. Bergada Ramon , commerçant , à Kreuzlingen , à

la réclusion à vie pour violation de secret mil i ta i re
et service d ' in format ion  mi l i ta i re , pol i t ique et écono-
mi que ;

2. Hogger Ferdinand , représentant , à Kreuzl ingen ,
à cinq années de réclusion et à cinq ans de priva-
tion des droits civiques pour violat ion de secret mil i -
t a i r e  ;

3. Sapeur Baechli  Ju l ius , chef de construction , à
Al tnau , à hui t  années de réclusion , à l' exclusion de
'" armée , à dix années de pr ivat ion des droits civiques
pour violation du secret " mil i taire el'̂ àérvice d ' infor-
mat ion mi l i ta i re  ;

4. Appoin té  Germann Huldreich , mécanicien-élec-
t r ic ien , à Gc l f ingen  (Lucerne) ,  à la réclusion à vie ,
à la dégrada t ion  et à l' exclusion de l' armée pour vio-
la t ion  du secret mi l i t a i r e  ct service d ' informat ion
m i l i t a i r e  ;

5. Mas y Schmidt  Miguel , commerçant  à Zurich ,
Manessestr.  44, à deux années et six mois de prison ,
à dix années d'expulsion du pays pour service d'in-
fo rmat ion  m i l i t a i r e  ct pour complici té  au service
d ' i n f o r m a t i o n  économique :

6. Neufe l i  Juan , ingénieur , de St-Sébastien , à trois
années de prison et à treize années d'expulsion du
pays , pour service d ' in format ion  mi l i ta i re  et service
d ' i n f o r m a t i o n  contre une puissance étrangère.

7. Heinzclmann Hans , f ab r i can t , de Reut l ingen , à
une année dc prison ct trois années d' expulsion du
pays pour service d ' i fo rma t ion  mil i ta i re .

Les rations de denrées alimentaires
en janvier 1943

L 'Off ice  fédéra l  de l' a l imenta t ion  communique  :
Les ra t ions  dc la carte de denrées a l imentai res  du

mois de janvier  seront , dans leur  ensemble , à peu
près les mêmes que celles de décembre. Il ne sera
pas a t t r ibué  cle riz , a f in  de le réserver p lus sp éciale-
ment aux enfan ts  et aux malades. La ration de café,
augmen tée  en décembre , sera rédui te  de 50 points en
janvier , mais restera toutefois  sup ér ieure  de 50 points
à la rat ion normale  accordée jusqu 'à présent. Un des
coupons-opt ion « graisse-hui le  », cle 100 grammes , sera
remplacé par un coupon « beurre-graisse », de 100
grammes  également.

La p roduc t ion  de la i t  c o n t i n u a n t  à être sat isfa i -
sante , les ayants-droi t  su ivan t s  pour ront  bénéf ic ie r ,
en j a n v i e r  aussi , d' une  a t t r i b u t i o n  supp lémen ta i r e
accrue : 1. les e n f a n t s  nés ent re  1931 ct 1937 , ainsi
que les adolescents  nés en t re  1924 ct 1930 , recevront ,
au l ieu  de deux , trois cartes supp lémenta i res  de lai t  :
2. les adul tes  nés en 1877 et plus tôt recevront , au
lieu d' une , deux cartes supplémenta i res  cle la i t .

Dès le début  de 1943, les enfants  nés cn 1938 et
plus  tard  recevront des cartes de denrées a l i m e n t a i -
res pour e n f a n t s , alors que ceux nés en t re  193 1 et
1937 ob t i endron t  des cartes supp lémenta i r e s  de lait .
D'au t re  part , les adolescents nés ent re  1924 et 1930
béné f i c i e ron t ,  dans les l imites  du ra t ionnement  d i f f é -
ren t ie l , des d ivers  suppléments  prévus , t andis  que les
a d u l t e s  nés en 1877 et plus tôt auront  droi t  à des
cartes supplémenta i res  de lait .

Il est rappelé au publ ic  que la v i a n d e  f r a î che  dc
veau , ac tue l l emen t  p lus abondante , subit  une baisse
cle pr ix  cle caractère saisonnier.  Les res tauran ts  et
autres « ménages col lect i fs  » auron t  la poss ib i l i t é
d' ob ten i r  une a t t r i bu t ion  spéciale dc v iande  dc veau ,
à cond i t ion  qu 'ils soient disposés à échanger  contre
des coupons dc v iande  de veau au moins 20 % de
leurs coupons de v iande  ret irés en décembre Cette
a t t r i bu t ion  spéciale représente  10 % de l' a t t r i bu t ion
normale  de v iande  cn décembre. Les établ issements
intéressés devront  adresser une requête  à l' o f f ice
comp étent d'ici au 25 décembre au plus tard.

II sera permis de consommer de la viande le jour
de Noël et le 1er de l' an. En vue de faci l i ter  les
achats  avant  ces deux jours de fête , les boucheries ,
les charcuter ies  et les magasins d'a l imenta t ion  pour-
ront vendre et l ivrer  de la viande et des produi ts
carnés les mercredis 23 et 30 décembre 1942. En
revanche , il reste in te rd i t  de consommer de la viande
pendant  les deux jours en question , à l'exception du
boudin  et de la saucisse au foie.



La situation
SUR LE FRONT RUSSE.

L'hiver russe n'a encore guère marqué son em-
preinte sur les opérations de guerre, puisque des
batailles acharnées se livrent dans plusieurs secteurs.
Tout au plus constate-t-on une cristallisation par-
tielle du front dans certaines régions du Caucase.

Les contre-attaques allemandes à Toropetz, qu 'on
disait avoir été bloquées, ont repris et elles ont abou-
ti à des succès assez substantiels, puisque le commu-
niqué de Berlin annonce que des unités russes y ont
été encerclées et détruites et que du 25 novembre au
15 décembre, l'ennemi a perdu 326 chars, 227 canons,
3000 prisonniers et 14,000 tués. De nouveaux groupes
seraient encore menacés de destruction.

En contre-partie , l'armée von Hoth , prise dans un
étau en avant de Stalingrad , éprouve des pertes con-
sidérables et ne peut guère se ravitailler que par la
voie des airs.

L'avance russe continue le long de la voie ferrée
Rjev-Viasma. Dans la région de Voronèje, des ren-
forts sont arrivés aux troupes allemandes et l'offen-
sive soviétique subit un ralentissement.

Sur le front du centre, au contraire, elle a progres-
sé, et la ville de Surovickino, à 128 km. à l'ouest de
Stalingrad , a été occupée. Dans cette affaire , les
Allemands ont perdu un matériel considérable, dont
305 canons, 1500 véhicules motorisés, deux trains
blindés et un dépôt de munitions. Un autre succès
des Russes a été obtenu dans la région de Kotelni-
kovo. Un régiment de tanks allemands qui s'était
aventuré dans la zone de défense soviétique a été
pris sous le feu de l'artillerie et complètement
anéanti.
LA GUERRE EN TRIPOLITAINE.

L'armée Montgomery poursuit son avance, et ses
avant-gardes seraient déjà à 80 km. à l'ouest d'El
Agheila. Mais de gros obstacles se trouvent sur sa
route ; des champs de mines habilement camouflés
retardent la marche des Britanniques.

On note que la Luftwaffe  est quasi inexistante et
que la R. A. F. a beau jeu dans sa poursuite des
colonnes italo-allemandes, dont les avant-gardes sont
déjà à 320 km. d'El Agheila. On peut même se de-
mander si les troupes battues de l'Axe seront suffi-
samment solides pour offr ir  une résistance efficace
à Misurata. D'ici là, il est vrai , Rommel peut rece-
voir des renforts des bases de Sicile et de Sardaigne.
Mais un élément important joue de nouveau aujour-
d'hui en faveur des Alliés. L'île de Malte continue
à être réapprovisionnée normalement depuis que
l'aviation et la flotte alliées contrôlent de nouveau
toutes les côtes nord-africaines, et le port de Ben-
ghazi , en voie de réparation, est déjà d'un service
précieux pour les armées de Montgomery. D'autre
part, la voie ferrée qui conduit de la frontière égyp-
tienne à Tobrouk a été remise en état et son usage
est important pour la 8e armée britannique.

L'aviation anglo-américaine continue ses bombar-
dements des ports tenus par les Allemands et les
Italiens. Tunis, la Goulette, Sousse, Naples ont été
copieusement arrosés de bombes et des navires ont
été coulés. A Tunis, un gros dépôt de carburants a
été incendié.

L'armée de Rommel a été coupée en deux
par la 8° armée.
LA LUTTE POUR LA TUNISIE.

Les Allemands consolident leurs positions pendant
que les Alliés préparent leurs aérodromes. On pré-
voit donc que des combats beaucoup plus durs quq (
ceux qui Ont eu lieu jusqu 'ici attendent les belligé- *
rants dans le nord tunisien. Pour l'heure, l'aviation
de l'Axe a la prédominance dans les airs et peut
ainsi rendre plus aisée l'arrivée des renforts au
général Nehring.
LES VUES DE L'AMIRAL DARLAN.

L'amiral Darlan vient de faire une déclaration qui
pourrait bien devenir la pierre d'angle d'une récon-
ciliation entre les deux camps Darlan-de Gaulle.

« Je ne recherche aucune aide ni aucun appui pour
aucune ambition personnelle, a dit l'amiral. Mon seul
but est de sauver l'Afrique française et d'aider à
libérer la France, puis de me retirer dans la vie pri-
vée avec l'espoir que les chefs futurs de la France
puissent être choisis par le peuple français lui-même
et par personne d'autre. »

L'amiral déclara que la collaboration lui fut  impo-
sée par les Allemands, ce qui explique en une certai-
ne mesure l'attitude passée reprochée à l'amiral et
qui était simplement camouflée. L'amiral a en outre
précisé qu 'il avait donné au général Eisenhower des
assurances sur son désintéressement personnel. Il
annonça que le corps représentatif de citoyens, qui
agira comme conseiller à titre consultatif , était en
cours de constitution pour coopérer avec lui dans
l'expédition des affaires officielles.
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Riddes

Dans ce Valais pittore sque , de p lus en plus chante
et admiré , où les légumes , les raisins , les f ru i t s  se
cult ivent  avec passion , il y a un art méconnu , ùri
art encore presque inculte , c'est le chant.

Nous avons , c'est vrai , à la cap itale , un ensemble
comme la « Chanson valaisanne » qui porte au lorn (
même au delà des frontières de la Suisse , la voix
chaude ct charmeuse du Vieux Pays ; mais dans nos
villages , où pourtant  les veillées sont longues et les
jeunes nombreux , le chant est délaissé , et à mesure
que la vieille génération nous qui t te , nous n'enten-
dons plus les gais refrains , baignés de tendresse et
d' esp érance. Ils sont remplacés par des hurlements
syncopés , des couplets aussi décousus que décadents ,
resp irant  le pessimisme et l'abâtardissement des
moeurs.

Ils sont cependant quelques-uns , en Valais , qui
réagissent avec âpre vigueur contre cette indolence
et ces relents caractérist iques de cette époque d'in-
cert i tude et d'incohérence que nous traversons. Par-
mi ces hommes, il en est un pour lequel aucune
compromission n'est admise. Et cet homme , c'est le
compositeur Ar thur  Parchet , replié depuis l'autre
guerre , de l'Académie de musi que de Stut tgart  à son
village natal : Vouvry.

Dans une époque comme la nôtre , où la JêunfjBse
cherche dans l'amusement et les sports une bien
compréhensible diversion au marasme qui l' accable ,
il est diff ici le  de pouvoir compter sur elle pour se
vouer à l'étude du chant.

Or, Arthur  Parchet a réussi ce tour de force à
Vouvry. II y a réussi malgré son imp lacable sévérité
et sa discipline de fer. Aussi , une soirée du « Chœur
mixte » qu 'il dirige est-elle un événement dont l'at trait
dé passe les confins de la Porte-du-Scex, du Rhône
et de l'Avançon.

Nous crai gnions toutefois , en arrivant dimanche
soir à Vouvry, de voir une salle à demi pleine. C'eït
que pour remplir la nouvelle salle — qui peut con-
tenir  400 personnes , —¦ il f au t  que le programme ait
de la consistance. Et à Vouvry, un programme de
soirée , même agrémenté de chants magnifi ques et de
l'arrivée d'une troupe de théâtre des rives du Léman ,
risquait bien de paraî tre morne parce qu 'il ne com-
portait pas de bal !

Or , quel ne fut  pas notre ravissement de constater

L'amiral Darlan a fait à Bône une nouvelle décla-
ration radiodiffusée qui résonnera agréablement à
l'oreille de tous les Français. La voici :

« Depuis le 8 novembre, nous avons le moyen de
libérer la France et le maréchal Pétain de l'oppres-
sion étrangère. Nous nous engageons à cette libéra-
tion avec l'aide des Alliés. Pour le moment, tous nos
efforts doivent tendre vers la victoire. Nous aurons
bien des difficultés à surmonter. Nous devrons faire
preuve de patience et de résolution pour ramener la
France à la place qu 'elle a temporairement perdue. »

L'ACTIVITE DE M. FLANDIN.
On sait que M. Flandin , qui fut un des collabora-

teurs les plus appréciés du maréchal Pétain , est à
Alger où il diri ge les affaires étrangères de l'organi-
sation gouvernementale mise sur pied par l'amiral
Darlan. M. Flandin n'a pas été désavoué officielle J
ment par Vichy et il s'emploie activement à raccom-
moder l'amiral Darlan avec le général de Gaulle ; on
assure même que les choses sont en bonne voie. La
déclaration de l'amiral dont nous faisons mention ci-
haut ne peut manquer de jouer son petit rôle dans
l'action entreprise par M. Flandin et dont la réussite
serait certainement saluée par la France unanime.

LA LUTTE DANS LE PACIFIQUE.
Après avoir pris Gona, en Nouvelle-Guinée, les

Américains, aidés des Australiens, serrent de près les
Japonais à Buna. Mais ceux-ci luttent avec une téna-
cité remarquable. Us ont réussi un cinquième débar-
quement d'un millier d'hommes entre Buna et Lae.

Des prisonniers japonais ont déclaré que le mikado
avait ordonné aux troupes nippones qui sont cernées ___-_-_-_—-_———^— 
en Nouvelle -Guinée de résister jusqu 'au dernie r TPaifl de Mlit Si0n-Martigny-SI0F1
homme. Rappelons à nos lecteurs que le train de nuit duChasser les Japonais des positions qu'ils ont occu- -».»fF«u«» ° "uo » M J ,; „__, „,!,,.,_, n^r t. " . . „p_ . , ;nA . „ „ .,„„ i d imanche circu e ce dimanche 20 décembre. Départ
pees depuis le 7 décembre 1941 ne sera pas une pe* ~"""' ,' rv.

l^^t lT Angl0-Saxons ont ,à unF.L di §ny 
L'armée suisse motorisée

ACCIDENT DE TRAVAIL. — Mme Némo, qui
coupait du bois , se fit  avec la hache dont elle se
servait et qui lui échappa des mains , des blessures
au pied assez sérieuses pour nécessiter son t ran sfer t
à l 'hôpi ta l  du district.

que , à la 1 entrée de la grande salle , il y avait  cohue ,
ct que bien des spectateurs durent  se tenir  debout !

Beau prélude et réconfortant  encouragement.
Et ce fu t , après le lever de rideau , la présentation

sur la scène ar t i s t iquement  enjolivée par M. Marco ,
de la gent i l le  cohorte du « Chœur mixte  » .

On sait qu 'un programme musical dressé par le
« maestro » Parchet , ne comporte pas de pacotille.
Bach et Schubert , avec Gabriel  Fauré , sont ses pré-
férés. On entendit  aussi des chants harmonisés par
lui , mélodies subtiles , gracieuses , p leines de gaîté
printanière.

Mlle Marie Delavy, qui devait chanter, fu t  mal-
heureusement excusée , victime d'une extinct ion de
voix. Deux autres vedettes du « Chœur mixte  » pu-
rent , pour la grande joie du publ ic , se faire  entendre.
Ce furent  Mme Georgette Pignat et Mlle Antoinet te
Cornut , auxquelles vont nos plus sincères éloges. Des
app laudissements nourr is  soul ignèrent  du reste toutes
les productions musicales. Certes , et en cela nous
n'exprimons pas seulement une observation person-
nelle , il eût mieux valu al terner  les chants  avec l'une
ou l'autre des comédies qui f igu ra i en t  dans la secon-
de partie du programme p lutôt  que de les donner
« en tas » ; c'eût été une façon d'éparp iller et faire
durer la joie. Simple remarque qui ne saurait être
qu'un hommage de p lus au « Chœur mixte » , que le
public n'avait plus entendu depuis dix-huit mois.

Une heureuse révélation fu t , ce soir-là , le concours
des « Amis de la Scène », de Villeneuve , société dra-
matique , appelée par le comité du « Chœur mixte »
à agrémenter le programme. Il y a là une équi pe
homogène , au talent indiscutable , qui , avec un natu-
rel et un brio remarquables , campa les personnages
de Courteline dans la « Paix chez soi », comme dans
les deux autres pièces : « Un clair dimanche », drame
émouvant , et « Mon Filleul », de Mme Estoppey, une
caricature  de mœurs croquées à souhait et qui dé-
chaîna une tempête de rires.

Au milieu de la soirée , à l' entr 'acte , les représen-
tants des sociétés amies et les invités furent , avec la
gentillesse et l 'humour que M. Paul Pignat , président
du « Chœur mixte », sait épicer ses allocutions , tous
salués. Le public et les donateurs furent  remerciés
par lui pour l' empressement et la générosité mis au
service de la société.

Mais une autre partie , à rideaux tirés , fut. réservée
aux membres de la société , aux acteurs de Villeneu-
ve et aux invités. Elle succéda a la partie officiel le
et eut lieu dans la coquette salle du ler étage du
Restaurant  de l'Union.

Ambiance joyeuse , sous le majorât crépitant d'en-
thousiasme du président de la société. Croustillade
de savoureux petits pains blancs arrosés de ce coquin
de fendant  qui délie les langues et donne du mordant.

Là , la gaîté coula à pleins bords. Les bonnes paro-
les partirent du cœur , sans fausse note et sans cette
gêne qui pèse parfois comme une cape de plomb
dans des agapes de ce genre lorsque des clans se
reforment  et met tent  un voile de tristesse sur le
visage des calfeutrés.

Le président a ce génie : mettre chacun à son aise.
N'est-il pas secondé et encouragé par Mme Nancy,
l'épouse dévouée de M. le président de la commune ,
qui , avec une admirable simp licité , se consacre au
développement des sociétés locales ?

Dans cette atmosphère , les souhaits gentils s'échan-
gent , les bons mots partent en fusée. Le « maestro »
Ar thur  ne roule plus les yeux farouches sur les êtres
malfa isants  qui , pendant que sa chapelle chante, re-
muent  les p ieds. II est là tout en sucre, en pleine
béa t i tude , débitant  la blague à la pellée. Il y a là
aussi, avec nous , l'alerte tambour de l'« Harmonie »
de Monthey, Marcel Olgiati , un boute-en-train plai-
sant et qui , dans le plus pur accent du terroir , nous
chante les viei l les  chansons du Val d'Illiez. Mlle An-
toinet te  récite un conte oriental  : « La Mouche Mal-
vina ». Ces amis de Villeneuve , enchantés de l' accueil
valaisan , al lumèrent aussi leurs feux d'artifice.

Et c'est des chansons populaires qui sont reprises
en chœur , c'est des bans pour celui-ci , pour celui-là ,
dans la gaîté honnête et r éconfortante.  Enfin , c'est
la séparation à une heure avancée de la nuit , le
départ par le train matinal de 5 h. 40 avec l'esprit
tourbillonnant de jo yeuses impressions.

Pierre des Marmettes.

A l' occasion dc l' assemblée générale de la Section
Valais de l'Automobile-CIub suisse , le public de la
cap itale aura l' occasion et la rare aubaine d'assister
à la projection de films sur l'armée suisse motorisée.
Cette séance, publique et gratuite , aura lieu diman-
che 20 décembre 1942, à 16 h., dans la grande salle
de l'Hôtel de la Paix , à Sion.

MARTIGNY
t Maurice Moret

Ce matin , vendredi , est décédé , cn Vil le , après une
longue maladie , à l'âge de 74 ans , M. Maurice Moret .
j a rd in ie r .

Lo défunt  avait fa i t  un bon apprentissage dans la
maison Pittet , à Lausanne. Il qu i t t a  ensuite le pays
pour se rendre dans la banl ieue  de Paris chez un
grand maraîcher , fournisseur  aux Halles. Le jeune
Moret se t rouvai t  à Paris lors de la construction de
la Tour Eiffe l , en 1889, à l 'Exposit ion universelle.

Revenu à Mar t igny en 1890, il s'établi t  et acheta
du terrain où se trouvent  actuel lement  les rues du
Nord et de Ful ly.  Travail leur ct doué de sens com-
mercial , il ne ta rda  pas à être grand fournisseur  de
légumes et de f ru i t s , pour les hôtels spécialement.
C'était alors le bon temps pour l 'hôtellerie. Maurice
Moret fu t  un des premiers à cu l t iver  les asperges à
Mart igny.  Il avait mis en cu l tu re , aux Chantons , plus
de 20 mesures de ce légume.

Maurice  Moret , qui avait  épousé une f i l le  de feu
Ephyse Moret , à Bourg-St-Pierre , laissera le souvenir
d' un homme actif et de commerce agréable.

Nous présentons à ses proches nos plus sincères
condoléances.

La Bâtiaz. — Décès.
On a conduit ce matin vendredi au champ du re-

pos Mme veuve Joséphine Pillet , qui s'en est allée le
jour même où elle aurai t  pu fêter son 82e anniver-
saire. Nous prions la famil le  en deuil de croire à nos
sincères condoléances.

Noël des Ecoles primaires
Le Noël des enfants aura lieu demain samedi à

13 h. 30. au Casino Etoile.

Chez tante Cécile
Si vous n'avez pas eu de veine à la « Romande »

et si la guigne vous poursuit  au Sport-Toto , ne déses-
pérez pas. Laissez-vous tenter par le loto des gyms :
la chance , cette fois-ci , vous sourira , car , à défaut  dc
billets , c'est du poulet que vous gagnerez.

Demain soir samedi , dès 20 h., et dimanche dès
14 h., l' « Octoduria » vous convie à son grand loto
annuel au Café des Messageries.

A qui la dinde de Noël ?
Samedi 19 crt., dès 20 h. 30, et dimanche 20, dès

15 h. 30, aura lieu au Café de la Place , à Martigny-
Bourg, le grand loto de la saison , celui organisé par
la fanfare  munici pale « Edelweiss ».

Le pavillon des lots , magni f ique  et varié , conten-
tera les plus fins gourmets : poulets , dindes , canards ,
lap ins , cabris , bouteilles des meil leurs  crus du pays ,
etc. Les dames sont cordialement invitées. Pour elles ,
des caissettes ont été abondamment  garnies de vic-
tua i l les  les plus appétissantes.

Amis de l' « Edelweiss » , tous au Café de la Place ,
à Mart igny-Bourg,  samedi soir dès 20 h. 30 et diman-
che après-midi dès 15 h. 30.

Mesdames
pour vos repas de fêtes

de f in  d'année la

Boucherie Clalvni
Place Centrale , Marti gny

nous livrera de la TO!f «f € I" CtlOÎI
à des prix modérés. Essajsz, VOUS serez satisfaitsel

_Mff©fSfî©_t S l'horloger qualifié
HORLOGERIE BIJ OUTERIE OPTIQUE

E. BEUGEK
Place Centrale M A R T I G N Y

H OrlOgeP COIIiPlBt dlPlfime. 50 ans de pratique et
d'enseignem. Visiteur , décotteur , chef fabrication.

Grand choix de 1*1 Uri I K E)  ancre 15 rubis
de ma terminaison , tOUS SPOTtS . UlCaSSSaD'eS , Êtail-
Cties. antlmagnâtlques. Qualité à prix égal sans concurrence.

Alliances tous les pris. Articles pour cadeaux.
Voir ètalaqe
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^k  ̂ J fera tout son possible pour satisfaire sa clientèle
____ ,. _ -K Pour /es f ê t e s :  Bûches, tourtes, desserts, su r  c o m m a n d e

'*s83_fi_i^^8ËSïK__ îf Pour les f ê t e s , le bel article en cuir est toujours apprécié
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* ^® Oames
! -- H n̂S I _HC- v -̂ '̂ ®( * Porte-monnaie, portefe uilles, trousses de voyage

^̂ ï̂^̂ _̂^̂  ̂ PAUL DARSELiAY - Martig ny - Ville
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FACE 
DE LA GENDARMERIE

BANQUE TRO ILLET mORUBIIT
,̂ 1̂818 11̂ , Bagnes ¦ Orsières - saluan-FiniiaiH - Saxon ¦ Leytron

• 'Il f il̂ l^PS'̂ S'IJijBp Encouragez les vôtres en leur offrant un 
carnet

•il j J IM*!!!-;î ¦'¦'• '¦• ' ĵf|ff S'. d'épargne et une tirelire de notre Banque , cadeau
>; v«^w^SÎ£m^̂ ^B:; ut''8 et durable o Dépôt minimum initial Fr. 10.-
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Pour vos étrennes
f  y jetez un coup d' wil

J

AtEBsm *. à mes vitrines.
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EAUX DE COLOGNE DE MARQUE

MAGNIFIQUES POUDRIERS
de Fr. S.- à Fr. 13.-

Uroguerie Valaisanne
JEAN LUGON MARTIGNY
Tél .  O 11  92

Des cadeaux ut i les:
LUS I K C R l E  en tout genre

APPAREILS MÉNAGERS :

Fers à bricelets, fours à raclettes,
grille-pain , bouillottes, coussins,
fers à repasser - Aspirateurs

.. Réparations et
j Alb, revïeions de MOTEURS

______________

i_lïl.Éf_Iî. BKU5*!£ï. __ »___.____.sjma & WALTER
^Sr marligny Bourg, lél. 61171
JL

La maison vous offre te plus beau choix en

tf kuhô - (Pimvteo ùetàœs
Fruits et légumes du peya. orenges . mandarines ,
ligues, noix , noisettes , etc. Grand choix d'arbres do
Noël. POULETS

Achetez avantageusement au magasin

QWh^OdWmv
Primeurs , Comestibles Rue du Collège
Tél. 6 12 79
On porte â domicile Se recommande

Pour les Fêtes de J in d'année

Grand choix de cadeaux utiles

/Kl/ LUGE/ PATIN/
Services nickelés , Coutellei ie, etc.
aux meilleures conditions

L%&ôù$e4 £uidiek
Fers Martigny Tél. B 10 79

! Offrez des fleurs

f

pour les fêtes

SV Grand assortiment en fleurs cou-
*3r pées - Plantes vertes - Plantes
3» fleuries - Sapins miniature

Arrangements pour Noël

J. Leemann fleuriste
Martigny Ville, Place du Midi , Téléphone 61317
Magasin à Slon! Téléphone 2 11 85

Faites à temps vos commandes pour Noël
Expéditions soignées partout par la Fleurop

Société Coopérative
de Consommation
Martigny

f èpÂcekie/ «¦ Œaulamçeirie/

Art ic les  pour les Fêtes

Pour vos cadeaux

— MEUBLES
Tables de radio, Sorvîr-boys
Sellettes , Poufs à linge
Tapis , Travailleuses

AMEUBLEMENTS

EMILE MORET
MARTiGN Y- VILLE Téléphone 61212
Rue do l'Hôpital

BLÉDOR
M A C  A R O N  IS
ET S P A G H E T T I

de la fabrique de pâtes
alimentaires

SAVERMA
S. A, Martigny

TOUTES

âccadiûM,
A. NANTERMOD P] ™ ceuT Martigny-Bourg

1 GRAND CHOIX DE MEUBLES j
Superbe salle à manger en loupe. Chambres k coucher. Salons. B-aux lits.
Divans. Coiffeuses.- Commodes. Armoires. Bureaux. Tables. Grand lot dc
belles chaises 9 Argenterie. Lingerie. Couvcrtnres de laine. Duvets. Tra-
versins. Coussins. Tapis. Nombreux objets divers. # Belles bicyclettes et
remorques. Le tout en parfait état. Prix très avantageux3f Un CADEAU utile

qui fera plaisir !

Confection ULYSSE GIROUD Martigny-Ville
Are manquez pas de me visiter à l'ocùasion des fêtes pour vos achats en

Confection. Confection sur mesure et grande mesure, manteaux d'hiver sur mesure
Tailleur de ler ordre dans la maison

Sp écialité de draps de Bagnes m Echantillons à disposition 0 Grand choix de pantalons chauds

^([ttËST $4Urv<t caMe-
SWIIEI VOUS su r p ,z t'9S vêlements comme neufs a Faites-les
WËr teindre ou nntia^ar à la

^JIL Teinturerie Yalaisanne
||f̂ âÉ|j IAC0U0D FRÈRES SION SIERRE MARTIGNY

^a» *̂ _^5_î Teinture de draps du pays Stopp age
^££p$aèfj . Us ine à Sion, tél. 214 64

Pour toutes
les bourses
LE CADEAU de fin
d'année qui fait plai-
sir -K Voyez mes
vitrines et le beau
choix à l'intérieur
sans engagement.
Montres-Bracelet
pour jeunes filles , à
partir de Fr. 25.-

HORLOCiF .RIF .

MAT H BAS Menberger
Place Cen t ra l e , Mart igny,  Tél. 6 12 93

LES BONNES BOUTEILLES /^*.o_ /̂
Km/i mbUl  POUR LES SOIRÉES DE FÊTES

Henri MORET à Fils
Av. de la Gare, Martigny, Tél. 6.10.35

Œd a/mûtimemÂ de/

Lingerie et Nouveautés
en jersey et tissu artificiel

POUr les frileuses, chemises
et p antalons de laine, chemises de
nuit tissu molletonné

POUr MeSSieUrSf sous-vêtements Eskimo
en coton, camisoles et caleçons en jersey laine
Grand choix de Chemises habillées et de sport
pour Enfants et Messieurs

POUr le Skiy pantalons, vestes
Gants • Moufles de toile et norvégiennes
Bas et chaussons de spoit - Pullovers

Simonetta
Martigny-Bourg

'' eà^ MOKET
Martigny

Pour les fêtes , beau choix da

PETITS MEUBLES
TRAVAILLEUSES
FAUTEUILS
TABLEAUX
TAPIS

MEUBLES EN TOUS GENRES

Feutre brun, 1 boucle, No 40 47 B 5_iSU

Poil de chameau, ,a& A A
bouts cuir , No 40-47 BI.OU

onaussures BCFCll
MARTIGNY , AV. DE LA GARE



SUISSE
Echange de coupons D

de la carte jaune de chaussures
contre des permis d'acquisition

L Ouice de guerre pour 1 industr ie  et le t ravai l
communique :

Il n'est permis d' ut i l iser  que la moit ié des points
de la carte jaune de chaussures , à savoir les 40 points
correspondant aux coupons C. Beaucoup de consom-
mateurs ont en conséquence de la peine à se procu-
rer les chaussures valant  un nombre élevé de points
ou les souliers de travai l  ou de montagne.  Pour faci-
liter dans certains cas exceptionnels l' achat de tels
articles , la section de la chassurc , du cuir et du
caoutchouc de l'of t ice  de guerre pour l ' industrie et
le t ravai l  a prévu que des permis d'acquisi t ion pour-
raient être délivrés contre un nombre correspondant
de points représentés par des coupons D de la carte
dc chaussures.  Toutefois , ces permis d' acquis i t ion ne
pourront  être accordés que pour des personnes qui ,
personnellement ou dans leur famil le , ne disposent
pas d'un nombre suf f i san t  de coupons C et ont per-
sonnellement un besoin urgent  dc chaussures. Les
demandes doivent être présentées , au moyen d'un
formulaire  spécial , à l' off ice  de rationnement de la
commune de domicile.

Les coupons de textiles gris-bleu
et verts cessent d'être valables

à la fin de l'année
Nous avons déjà annoncé par communiqué de pres-

se du 16 juillet 1942 que les coupons gris-bleu cl
verts de la 2e et 3e carte de textiles ne seront p lus
valables après le 31 décembre 1942. Les consomma-
teurs ne peuvent pas les échanger contre des cou-
pons de la nouvelle carte de textiles.

En revanche , af in  de permettre aux entreprises de
vente et de fabrication de se réapprovisionner au
moyen de coupons de texti les gris-bleu et verts qu 'el-
les auront reçu jusqu 'au 31 décembre 1942, nous au-
torisons lesdites entreprises à envoyer ces coupons ,
jusqu 'au 5 janvier 1943 y compris , au Service fédéral
de contrôle des textiles , à St-Gall. Ces coupons seront
crédités aux t i tulaires  de comptes-coupons. Pour les
maisons qui ne possèdent pas de comptes-coupons,
il seront échangés contre de nouveaux coupons. Le
Service fédéral de contrôle des textiles , Teufener-
strasse 10, à St-Gall , fourni t  tous renseignements au
sujet des formalités à remplir.

Rationnement du savon
Pour la période de rationnement janvier-mars 1943,

il sera distribué une carte uni forme de savon à la
place des cartes actuelles pour hommes ainsi que
pour femmes et enfants.

Cette carte uniforme ne comprend pas de coupons
spéciaux pour les savons ou crèmes à raser , d'une
part , et les shampooings , d'autre part. A l'avenir , on
achètera ces produits  contre le nombre correspondant
d'unités de savon. Le nombre des unités accordées
pour la prochaine période de rationnement a été por-
té à 450. Les ménages collectifs recevront également
une attr ibution un peu plus élevée. Nous recomman-
dons aux consommateurs de garder en réserve une
partie au moins des quantités supplémentaires dont
l'achat est autorisé.

Défense aérienne 1943
Le Service de la défense aérienne du Département

militaire fédéral vient de faire  paraî tre sous le t i tre
« Défense aérienne 1943 » une brochure avec i l lustra-
tions distr ibuée dans chaque ménage.

Après avoir souligné la stratégie de la guerre mo-
derne, la tacti que de l'aviation , les caractéristi ques
des projectiles , les moyens d' attaque et ceux de pro-
tection incombant à l'aviation et à la D. C. A., d' une
part , et à la défense aérienne passive , d'autre part ,
l'opuscule montre les tâches de la population en cas
de guerre ; il en découle que celle-ci doit être péné-
trée de l'idée que sa propre protection lui incombe.

Les dangers et les moyens de les combattre , les
premiers secours sont ensuite traités. Enf in , l'organi-
sation des organismes de D. A., des « bleus » qui ont
acquis la sympathie de nos populations , l'obscurcisse-
ment , les services du feu par maison , les abris , l'aler-
te, l'at taque et la f in d' alerte complètent un program-
me étendu et varié.

Il importe à chacun , citoyen ou citoyenne , de con-
naître ces mesures , car si l 'heure du danger sonne,
seule une préparation consciencieuse de toutes les
tâches de défense aérienne , prat iquée dès maintenant ,
assurera à l'arrière la résistance couronnée de succès.
La brochure « Défense aérienne 1943 » apporte sa
contr ibut ion à cette pré paration.

Feuilleton du vendredi du journal «Le  Rhône » 4 sait devant lui une petite table roulante , t ransformée rogatif et surpris que le comte ne parut point remar- .à heurter  de f ron t  ; il se cabrerait avec violence , et
en cave à l iqueurs particulièrement bien assortie.

— Merci , Firmin , nous nous servirons nous-mêmes ,
dit le comte.

Raoul ne put s'empêcher de remarquer :
— Pour tout perdu qu 'il soit , votre château est

pourvu du dernier confort I En somme vous vivez
ici comme vivaient vos aïeux , sans avoir pour tout
au tan t  méprisé le progrès... ment sa main sur son front  comme s'il éprouvait une

— Si la mentalité de notre siècle me déplaît , j' ap- ' peine inf in ie  à parler de ces choses , puis il continua

précie certains de ses avantages , dit le comte en sou- d'une voix plus basse, plus heurtée aussi :

riant. Nous vivons peut-être en ermites mais pas en
nsnète. __

quer.
— C'est une parente très éloignée... Son ton se fit

aussi tôt  méprisant.  Sa mère a épousé un acteur et....
nature l lement , ils sont tombés dans la misère. Je
n'aurais  pas voulu aider le sieur Dunoyer mais j 'ai
recueilli  la mère et la fi l le après sa mort.

Cyril s'arrêta. Son visage était  dur ; il passa lente-

son orgueil le porterait  cer ta inement  à des extrémi-
tés dangereuses.

— Vous avez vu ma mère également ? reprit Cyril ,
désireux lui aussi de changer de conversation. Je
m'excuse d' emblée si vous n'avez pas été accueilli
avec toute la cordialité désirable. Mais je n'avais
jamais parlé de vous aux miens. Ils ne pouvaient  pas
savoir... Il esquissa un léger sourire... Je suis certain
que l'on vous a traité en intrus  !

—¦ Mais non , se récria mollement Raoul. Bien au
contraire !

LA DAME
d'Orme!

| ROMA N | de J e a n - J a c q u e s  A l a i n

Il ne s'agissait pas là d' une amitié de camaraderie
que l' on qui t te  ou que l' on abandonne sans raison ,
mais d' un sentiment fort  qui prenait toute sa valeur
dans la sobriété des termes emp loyés.

Raoul était surpris de s'entendre parler ainsi dès
lc premier abord. Néanmoins il se haussa lui aussi à
une grande éloquence de ton qui n'aurait  pas été de
mise ail leurs.

Pour avoir été durant  quelques heures dan s l'étran-
ge ambiance de ce château , il cessait de s'exprimer
banalement , pour accorder à ses moindres paroles
une importance cap itale.

Le comte ajouta :
— Je n'ai aucune estime pour celui qui a beaucoup

d'amis. L'amitié est une déchéance quand on ne sait
pas choisir. Pourtant je suis bien seul dans la soli-
tude de cette maison...

— Vous savez qu'on le nomme le « Château du
Bois-Perdu » ? f i t  Raoul.

— Oui , dit le comte gravement. Cela égaierait fort
nos journées si nous avions auprès de nous quelques
visiteurs. Et cependant , je n'ai pu me résoudre à
invi ter  n ' importe qui. Enfin , j' espère que vous serez
désormais notre hôte le p lus souvent possible.

On frappai t  à la porte ; c'était Firmin qui pous-

AcfuaSiics éco_iO-_i!qi_€S ci ilnancièrcs
LE SECHOIR LE PLUS MODERNE D'EUROPE.

— Afin  d'organiser le rav i ta i l l ement  en sucre de
l 'Europe , la v i l l e  de Lubl in  a érigé un séchoir qui
passe pour le p lus moderne du cont inent  grâce à ses
ins ta l l a t ions  accessoires. Chacun des tambours peut
sécher 15,000 q u i n t a u x  de bet teraves par jour , ce qui
représente 825 qt. de marchandise  déshydratée , l'éva-
poration étant  de 5,5 %.

INSTALLATIONS SUISSES EN TURQUIE. —
Une usine é lect r ique qui fourn i ra  Ankara , la cap itale
tu rque , cn lumiè re  ct en courant  sera procha inement
cons t ru i t e  dans les environs cle la capitale.  Les ma-
chines de l ' ins ta l la t ion  ont été commandées en Suis-
se. Leur l ivraison est prévue dans le t ra i té  de com-
merce turco-suisse si gné le 9 octobre passé.

REDUCTION DU TRAFIC MARCHANDISES
EN CROATIE. —¦ La direct ion générale des chemins
de fer croates a arrêté jusqu 'à nouvel avis le t r a f i c
des marchandises  de toutes sortes pour l 'é t ranger  à
par t i r  d'Agram, excepté cependant pour les denrées
p érissables et les animaux vivants.

DESHYDRATATION DU CAFE. — Afin d'éco-
nomiser le tonnage , on procède au Brésil à la deshy-
drata t ion du café , d'après une méthode suisse. Le
café ainsi  traité occupe une place réduite.

INDUSTRIE CHIMIQUE. — Le consort ium amé-
ricain Du Pont cle Nemours & Co a distr ibu é sur
l' exercice 1942 un dividende f inal  de 1 dollar par
action. Le dividende total s'élève à 4,25 dollars par
action. La diminut ion du dividende (7 dollars en
1941), provient dc la régression des recettes causée
par l' augmenta t ion  des charges fiscales.

LA VIANDE EN POUDRE. — Parlant  à Cam-
bridge , lord Wollton , minis t re  br i tanni que de l'ali-
menta t ion , a dit  notamment  : « Les ménagères ont
entendu parler  des œufs séchés et de lait en poudre.
Avant la f in dc la guerre , elles entendront  parler dc
viande en poudre.  »

DU NEUF CONTRE DU VIEUX EN BULGA-
RIE. — Pour ob ten i r  un hab i t  neuf  ou trois mètres
d ' é to f fe , les acheteurs  donneront  en échange 1,3 kg.
de déchets de laine.  Pour acheter  un manteau , il fau-
dra livrer 1,6 kg. de laine et pour une paire de pan-
talons 0,5 kg. de déchets. Les femmes obt iendront
2 m. 50 d 'é toffe  contre  1 kg. de ch i f fons  de la ine.
VENTE DU CHOCOLAT EN FRANCE. — Com

me les stocks de cacao baissen t  à vue d' oeil et qu 'il
est impossible de les r enouve le r  en ce moment , la
vente l ibre du chocolat vient d'être in terdi te  à Paris
Lc cacao qui reste est dest iné à couvr i r  les besoins
de la production réglementée.

DIMINUTION DES CULTURES DE CEREALES
EN SUEDE. — La surface réservée à la cul ture du
blé et du seigle a subi une réduct io n de 50,000 ha
environ.  Les terres ensemencées en blé ont d iminué
cle 135 ,000 à 110 ,000 ha ct celles ensemencées en
seigle de 185,000 à 159 ,000 ha.

DES SOULIERS EN CHEVEUX. — On tisse de-
puis un certain temps cn Belgique des é tof fes  en
cheveux. Ces tissus sont si résistants  qu 'on en fabri-
que des empeignes qui font leurs preuves. Des essais
semblables sont poursuivis  actuel lement  en Hongrie.
Un manteau s'achète contre 1,1 kg. de déchets et une
robe contre 0,4 kg.

RATIONNEMENT DU POISSON EN SUEDE. —
— A pa r t i r  du ler  janvier  1943 , la Suède connaî t ra
le ra t ionnement  du poisson à Stockholm ct dans les
environs  immédiats  de la capitale.

LOCATAIRES PRIVILEGIES EN ALLEMAGNE
— Comme la carence des logements se fait sentir en
Allemagne , les demeures libres sont offer tes  en tout
premier  lieu aux familles nombreuses , aux blessés de
guerre , aux veuves de guerre avec enfants.  Si ces
personnes déclinent l'off re  qui leur est fai te , le pro-
pr ié ta i re  peut  louer son logement à qui bon lui
semble.

Nouvelles résumées
IL A SURVECU A TOUS. — A Zeerust (Afr ique

du Sud), un certain Jacobus Booysens a fêté le 106e
anniversaire de sa naissance. Il a enterré 3 épouses
et 15 de ses enfants.  Son fils aîné est âgé de 70 ans.

UNE MORTALITE EFFROYABLE. — M. André
Michalopoulos , ministre grec de l ' information , a dé-
claré à ;Londres , mardi , qu 'en quinze mois d'occupa-
tion plus de 100,000 personnes , sur une population
totale d'un mil l ion , étaient  mortes à Athènes.

LES IMPRESSIONS DU PRESIDENT BATISTA.
—¦ Après avoir visité de nombreuses usines d'arme-
ments aux Etats-Unis , le président de Cuba , M. Ba-
tista , a déclaré qu 'il était  enthousiasmé de ce qui a
été réalisé dans ce domaine depuis sa dernière visite.
Il a ajouté que la victoire et la liberté pour le mon-
de civilisé n'étaient pas éloignées , à en juger par ce
qu 'il avait vu.

UN AVION TOUT EN BOIS. — Le premier avion
de transport mili taire tout en bois sera bientôt ter-
miné aux usines Curtiss Wrigth , aux Etats-Unis, et
subira prochainement ses premiers essais de vol.

L appareil est un monop lan à ailes surélevées ,
d'une longueur de 20 mètres environ , d' une envergu-
re de 32 mètres approximat ivement  et équi pé.de dei^x
moteurs de 1200 CV chacun.

T* _ ,,„ , Il Chaussure de ski BALLY pour enfants

IMBRES
caoutchouc

Beaux l i ts  Louis XV, bon
crin , 150 fr. ; armoires à
glace , 1 et 2 portes , dep.
150 fr. ; commodes noyer ,
45 fr. ; dressoirs , 100 fr. ;
tables de nuit , 10 fr. ; ta-
bles rondes, 25 fr. ; lava-
bos marbre , 60 fr.; machi-
nes à coudre 35 fr. ; glace
15 fr. ; chaises 6 fr. ; lit
en fer , complet , 75 fr. ;
linges, complets , panta-
lons , vestons , chaussures ,
bas prix. Calorifères.

«. DELALOYE, !".e B_S".u..
Martlnny-Bonrg

Encore la qualité d avant-guerre ! C'est à nos enfants surtout qu'il faut
des chaussures bien adaptées à la prati que du ski. Voici un modèle

néHia\\ éprouvé, avantageux , enWaterproof de lè'e qualité

^
rtrtraSMSj)/̂  doublé peau. Solides semelles cuir , talonnette

..utfÉ^^^&LA ŷrrmk. caoutchouc , plaques d'acier à l'avant et au talon

Imprimerie Pillet , Martlgiiv

BALLY
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36/39Fr.37.5O 60 FI

— Certes !
Raoul s'était approché de la grande baie qui domi

nait  les forêts environnantes  :
,, , ,,. . , . , - , l ' ingénieur.  Et ce ne sont pas les prétendants  qui— Vous avez une vue superbe d ici , continua-t-il .  ° r _r .

De ma chambre c'est la même chose... Je suis un doivcnt lui manquer !
, , , , . . . , .  ,. ' L e  comte releva tr is tement  la tête , planta son re-passionne de la na ture  et je considérerais un séjour ' v. . , . .. , , . . _, , gard dans celui de Raoul et , d' un ton décidé , oua Aspremont comme un véritable enchantement !

perçait une orgueil leuse et farouche déterminat ion  :
Le comte lui souri t  affectueusement .  I .. ,... . ... , , „ _ •,,„I — Il y a déjà eu une mésalliance dans la famille ,
— Si vous aimez les promenades à cheval , vous ne j| n > -. en aura pas j eux !

manquerez pas cle dis tract ions , mais c'est à peu près
tout ce que je puis vous o f f r i r , à part le tennis et le
billard.

— Je n'en souhaite pas p lus pour être le plus heu-
reux des hommes... Tantôt j 'ai aperçu votre cousine
qui par ta i t  en promenade.

Le visage de Cyril se rembrunit , il eut un haut-lc-
corps et serra nerveusement son verre d' une main
crisp ée.

— Ma cousine ?... Il parut  se décider soudain. Au-
tant  que je vous raconte son histoire tout de suite...
Cela nous évitera d'inutile s ct pénibles malentendus.

Raoul Delmont  leva sur son ami un regard inter- sonnels de son ami. Le comte n était  pas un homme

personne ! Et qui de ses pairs voudrait  s unir  à une
Dunoyer  ?

Il y eut encore un long silence , puis il conclut en
soupirant  :

— Il est vraiment  regrettable qu 'elle n 'ait pas eu
la vocation !

Raoul se rendi t  compte qu 'il ne fal lai t  pas insister
au risque de froisser les sentiments intimes et per-

UN CREDIT DE SIX MILLIARDS DE LIRES
POUR LA MARINE ITALIENNE. — La « Gazette
of f i c ie l l e  » publ ie  une loi , approuvée par le Sénat et
la Chambre des faisceaux et corporations , mettant à
la disposition du ministère de la marine la somme
de 6 mil l iards  de lires pour les besoins de la guerre.

UNE VILLE INCENDIEE EN ROUMANIE. —
Un communiqué publié à Bucarest annonce la des-
truct ion par un incendie dû à la malveil lance de la
ville de Berlad , en Moldavie. Le communi qué ajoute
que tous les silos de grains ont été brûlés. Les sabo-
teurs réussirent à s'enfuir.

NEW-YORK SANS JOURNAUX. — Des milliers
de New-Yorkais ont été sans journaux lundi matin ,
l 'Union des d is t r ibuteurs  de journaux étant en grève ,
n'ayant  pu arr iver  à un accord avec l'Association des
propriétaires  de journaux. Toutefois , des exemplaires
ont été mis en vente par les journaux eux-mêmes aux
entrées principales de leurs locaux. Mal gré cela , la
plupar t  des quatre  mil l ions de journaux tirés quoti-
d iennement  à New-York n 'ont pas été distribués.

Gala vocal
— Elle est très en progrès ! Jamais elle n'a tenu si

longtemps la dernière note...
— Vous fai tes une confusion , maître , en ce mo-

ment , c'est le signal de f in d'alerte.

M l  

ŒuMaiM

irai
AROLA S. A.

Place centrale , Martigny

— J espérais que Thérèse entrerait  au couvent , car
je ne vois pas très bien qui l'épouserait maintenant. . .

i Elle n'a pas eu la vocation , acheva-t-il d'un air acca-
blé.

I — Mais c'est une jeune fil le charmante , protesta

— Mais si , je connais les habitudes du château.. .
C'est moi qui en ai fixé les règles !

— J' ai été accueilli  avec beaucoup de cérémonial.
Si l'on m'a considéré en in t rus , je vous assure qu 'on
ne me l' a pas fai t  sentir...

Un silence pénible s appesantit sur les deux amis.
Puis , tout  à coup, il parut  comprendre qu 'il avait été
trop impulsif et il ajouta d' un air découragé :

— Thérèse épousera un cle ses pairs ou n'épousera

En marge d'un débat
On nous écr i t  :
Lc Conseil des Etats , la semaine dernière , a dû

al louer  un crédit  supp lémenta i re  par sui te  de la mise
à la re t ra i te  prématurée  de fonc t ionna i res .  Les mo-
t i f s  invoqués  en l' occurrence : incompa t ib i l i t é  d'hu-
meur , laissent quel que peu rêveur .  Dans les adminis -
t r a t ions  privées , les emp loyés intéressés seraient  pri és
de faire passer leurs  sautes d ' humeur  après les de-
voirs  de leur  emp loi , ou bien ils seraient  congédiés.
Pourquoi  les fonc t ionna i r e s  jou i r a i en t - i l s  cn pareil
cas d' un net p r iv i l ège  ? On se le demande , en consta-
tan t  avec quel que inqu ié tude  les dé penses que cela
entraîne.

On se le demande d' au t an t  p lus que dans l' admi-
nis t ra t ion fédérale doit exister la possibil i té d' opérer
des déplacements , au cas où deux fonc t ionna i res  ne
pour ra ien t  v ra iment  plus collaborer.  Ce serai t  en
tout cas faire  preuve cle l' esprit  de parcimonie que
tout con t r ibuab le  a imera i t  pouvoir  r econ na î t r e  aux
admin i s t r a t ions  publ iques .  Quand s'avisera-t-on , en
haut  l ieu , qu 'il n 'est pas de pet i tes  économies '?

VALAIS
Achetons chez nous !

Voici qu cn raison des fêtes qui v iennent , Noël et
les étrennes , cette coutume si agréable pour les gens
qui reçoivent et non dé pourvue  cle charme pour ceux
qui donnent , les achats vont être plus actifs qu 'à
nul le  autre époque de l' année.

C'est l'occasion de donner au public le bon et sage
conseil de faire  ses achats chez nos commerçants  et
ar t isans.

Ce que cela s ign i f i e  pour la santé économi que de
notre  vil le , il n'est pas besoin de le souli gner , mais
il est nécessaire de le rappeler à tous.

Les dif f icul tés  de l 'heure présente sont nombreu-
ses , mais art isans et commerçants font  l'impossible
pour contenter leur clientèle.

Nous sommes persuadés que tous se feront  un de-
voir de faire leurs achats à temps et sur place ; par
ce fai t  ils sout iendront  le commerce local.

Société Industrielle et des Arts et Métiers
de Sion.

Boucherie à bon marché
Près de Sta lden , on avait volé un porc gras d' une

valeur de 600 fr. Sur plainte du volé , la police a
réussi à met t re  la main sur lc voleur , jus te  avant
qu 'il ait  débité le porc en saucisses.

Du culot !

Ayer

Un Contheysan avait été invi té  chez un indiv idu
de Sion pour « boire un verre ». Ce dernier  prof i ta
de cette occasion pour soulager son compagnon d' une
somme de 500 francs et s'e n f u i t  ensuite sur le vélo
du Contheysan. La gendarmerie  a arrêté  le coupable
et re t rouvé une bonne partie de l' argent volé ainsi
que la bicyclette.

INCENDIE. — Dans les mayens cle Beaurimont ,
sur la commune d'Ayer , l ' immeuble  appartenant à M.
Vianin a été la proie des flammes. L'incendie se dé-
clara vers les 3 h. K> du matin. Le bétail a pu être
sauvé, mais le bâtiment , qui comprenait  une grange
et un appartement at tenant , a été dé t ru i t  avec tou!
le mobilier.

Accident mortel en foret
En face du vil lage de Mâche , près d'Hérémence,

lundi , M. Louis Genolet , âgé de 75 ans , a été atteint
par un billon , en dévalant du bois avec son fils. Le
crâne ayant été fracturé , la mort fut  instantanée.

M. Genolet était  avantageusement connu comme
charpentier. Il avait fêté l'année passée ses noces
d'or et il laisse une descendance de plus de 50 en-
fants  et peti ts-enfants.

Taxes téléphoniques
A la suite d' une démarche de la Munici palité de

Martigny-Ville , nous apprenons que dorénavant la
taxe de 30 ct. sera appliquée aux conversations télé-
phoniques entre le groupe automatique de Mart igny
(y compris les centrales automat iques  reliées à Mar-
ti gny) et le réseau de Chamoson dont font partie
entre autres les abonnés de Leytron , Riddes et Isé-
rables.

Réjouissances publiques
Un nouvel arrêté a paru concernant les réjouissan-

ces publi ques et déterminant  les heures de fermeture
des salles de bal , des heures de clôture des dancings
et des nouvelles dispositions qui permettront  aux hô-
teliers disposant de salles d'autoriser la danse deux
fois par mois aux heures d' ouverture de leur établis-
sement.

— Mais vous vous êtes rendu compte qu 'on le pen-
sait ? souligna ironiquement Cyril.

—• Raoul , interdit , ne put que murmurer  :
— Vous me gênez beaucoup...
— C'est sans importance maintenant...  Au château

d'Aspremont il faut  être introduit , et moi seul peut
le faire  ! Consolez-vous , mon cher Raoul , vous serez
considéré à votre valeur et elle est grande , croyez-
moi !

Le comte emp lit à nouveau les verres.
—¦ Prenez encore de ce porto... C'est un très vieux

vin que l'on ne trouve cer ta inement  pas dans le com-
merce. Il provient des réserves du château. Un de
mes ancêtres cn avait  approvisionné notre cave pour
des générat ions et il a été p ieusement conservé !

Ils t r inquèrent .  En buveur consommé, Raoul chauf-
fa son verre dans ses mains avant de le porter à ses
lèvres.

— Ce vin est vra iment  remarquable , admit-i l  en



Notice sur la pêche
dans ie iac de Barberine en 1942

Grâce au temps favorab le  et à la d i spa r i t ion  rap ide
de la couche de glace qui  recouvrai t  le lac , la saison
de 1942 a pu s'o u v r i r  le 14 j u i n  dans  de bonnes con-
dit ions.

La pêche fu t  excep t ionne l l emen t  f r u c t u e u s e  au dé-
but. On enregis t ra  Jurant  la deux ième  qu inza ine  de
juin 43 captures , cn ju i l l e t  64, en août 19 et , en sep-
tembre , 7 seulement , soit un to ta l  cle 133 t ru i t e s , à
savoir  121 « Cr i s t ivomcr  » et 12 « Arc-en-ciel » , d' un
poids moyen cle 500 grammes.  La plus grosse p ièce ,
uno « Cr i s t ivomcr  » , mesura i t  55 cm. de long et pesait
1250 gr. El le  a mis 13 années pour a t te indre  cette
d imens ion  ct ce poids.

La plus belle t ru i t e  « Arc-en-cicl  » pêchée au cours
dc la saison avait une longueur  de 42 cm. et un poids
de 750 gr. Le développement  cle cette t r u i t e , in t ro-
du i t e  dans le lac en 1937 à la t a i l l e  de 15 à 18 cm.,
peut  ê t re  considéré comme sa t i s fa i san t .  On reste
cependant  f rapp é du pe t i t  nombre de sujets f i g u r a n t
chaque année dans la s t a t i s t i que  dc pêche.

Rappelons  en passant que c'est cn septembre de
l' année 1929 que , pour la première fois et à t i t re
d' essai , des poissons ont été i n t r o d u i t s  dans le lac
ar t i f i c i e l  de Barber ine  s i tué  à 1890 mètres d'a l t i tude.

Ces poissons , d' une  espèce peu ré pandue en Suisse ,
é ta ient  des « sômmer l ings  » de t ru i tes  « Crist ivomer
namayeush  » issus d' œufs importés directement du
Canada et incubés ensui te  dans une pisciculture neu-
châteloise.

Placés dans un lac neuf , très pauvre en nourr i ture
et couvert de glace d u r a n t  la moi t ié  de l'année , ces
jeunes poissons n'ont pas pu se développer aussi
rap idement  que dans leur pays d' or igine où ils attei-
gnent  le poids de 1250 gr. déjà au bout de trois ans

En ver tu  d' un contrat  passé avec l'Etat du Valais
lc droi t  cle pêche est a t t r ibué  depuis 1936 à la Socié-
té des pêcheurs de F inhau t  à qui incombe la charge
de repeup ler le lac. Cette société d' amateurs a intro-
duit jusqu 'à maintenant  dans les eaux de Barberine.
2200 t ru i te l les  « Arc-en-ciel » et 1200 « fario » de race
indigène.

D' après les observations fai tes  au cours de ces der-
nières années , les « Crist ivomer » se sont mult ipl iées
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savourant  l' arôme par fumé d' un cru aussi réputé.
L' ingénieur s'était approché de la bibl iothèque et

il admirai t  les luxueuses reliures d'art. Machinale-
ment il prit  un volume sur l' un des rayons. C'était
uno édi t ion or iginale  de « Grandeur  et Servitude Mi-
l i ta i re  », d 'Alfred de Vigny, enrobée en une soup le
et admirab le  re l iure  romant ique , aux fines dorures.

— Etes-vous col lect ionneur ? demanda-t-i l  en se
tournan t  vers Cyril , qui admit  modestement :

— Oui... j 'ai quelques belles choses.
Il ouvrit un meuble scul pté ct cn sortit  quelques

volumes qu 'il soumit  à l' admirat ion de Raoul :
— Tenez , voici une première édi t ion de « Paul et

Virgin ie  »... Remarquez les i l lus t ra t ions  inédites et
peintes à la main... Voilà un f ragment  du manuscr i t
o r ig ina l  dc « La Campagne de Russie » , par le Géné-
ral Ph i l ippe  de Ségur.

Raoul  t r adu i s i t  son admira t ion  par un s i f f l ement
circonstancié.

— J' ai quelques  incunables , une édi t ion rare du
« Discours de la Méthode » , cle Descartes... Un auto-
graphe  cle Pascal... Je m'empresse d'ajouter , mon
cher Raoul , que ma b ib l io thèque  est na tu re l l emen t  à
votre  ent ière  disposi t ion !

— J' apprécie v ivement  cette o f f r e  généreuse et je
ne manquerai pas d' en user largement , remercia
Raoul , en thous iasmé cle l' aubaine.

Ils regagnèrent  leurs  f au teu i l s  et s' ins ta l lè rent
commodément.  Cyr i l  tendai t  un étui à cigarettes et ,
pendant  que Raoul se servait , il lui  demanda :

— Chassez-vous ?
— Oui , quelquefois  !
— J' organiserai  une battue en votre honneur la

semaine prochaine... Voulez-vous venir faire un tour
dans le parc ?

— Bien volontiers 1

d une façon réjouissante.  La reproduct ion  par voie
n a t u r e l l e  des « Arc-en-ciel  » reste par contre problé-
mat ique .  D' au t re  par t , la réussi te  des repeuplements
ef fec tués  en dern ie r  lieu avec des truites « far io  »
n'est pas encore certaine.

Les t ru i t e s  de Barber ine , les « Cr is t ivomer  » en
p a r t i c u l i e r , ont l' avantage de posséder un e chair  très
f i n e  et s aumonnée  à souhai t .

La pêche est généra lement  p ra t i quée depuis  les
bords , à la l igne f l o t t an t e  ou au lancer , en u t i l i san t
les amorces les plus diverses.  Le ver cle t e r r e  donne ,
le p lus souvent , les mei l leurs  résu l t a t s .  On pêche de
préférence  vers les embouchures  des nombreux tor-
rents ou « l iants » qui déversent  leurs eaux tout au-
tour  du lac. La pointe du jour  et la tombée de la
nu i t  sont les moments  les plus propices.

Le lac dc Barberine , bassin de pêche idéal ct but
dc promenade charmant , a a t t i ré  cette année un
grand nombre de pêcheurs. Si tous n 'ont pas fai t  for-
tune là-haut , il est cer tain que chacun a remporté
un agréable - souvenir  de sa randonnée dans un des
sites les plus p it toresques de nos Alpes.

La pêche à Barberine est une saine et a t t rayante
d i s t r ac t ion  à la portée de tout le monde. Pour repo-
ser l' esprit et calmer les nerfs , pour sat isfaire  à l'im-
p ér ieux besoin de détente imposé par les exigences
ct les tracasseries de la vie actuel le , un pet i t  séjour
d'été dans ce lieu idy lli que est chaleureusement  re-
commandé.

Tous les amis de la montagne , les pêcheurs spor-
tifs en par t i cu l ie r , y t rouveront  leur prof i t  ainsi que
le plus cordial accueil. U. P.

Encore des ba onnets incendiaires
On signale la découverte à Chandolin et à Gri-

mentz (val d 'Anniviers),  de deux ballonnets incen-
diaires , probablement  lâchés par les bombardiers de
la R. A. F. lors de leur dernière at taque sur l'Italie.
Ces ballonnets ont un diamètre de 3 m. 50 et portent
chacun 270 m. de cordelettes , S0 m. de câbles et un
réci pient de matières combustibles.

On juge les dégâts que pourraient  provoquer ces
engins en tombant  sur un de nos vil lages , presque
tous cons t ru i t s  cn bois.
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—¦ Nous visiterons les serres , vous verrez ce que
l'on peut cul t iver  à huit cents mètres d'a l t i tude avec
l'aide de jardiniers qui , sans être sortis des grandes
écoles professionnelles , mettent au service de la ter-
re , un atavisme qui se perd dans la nuit  des temps.

— Vous avez grande confiance en vos serviteurs ?
interrogea Raoul.

Ils sont au service de la maison depuis leur terre paie lc labeur d' une année entière
naissance ! Le fils prend la place du père et il en
est ainsi depuis toujours.

—¦ J' ai un peu l'impression , depuis que je suis ici ,
d' avoir  été subi tement  plongé dans toutes les splen-
deurs de l 'époque médiévale... Ou plu tô t , non ! vous
me faites l'e f fe t , mon cher Cyril , d' un de ces princes
fas tueux de la Renaissance , pour qui tout était pos-
sible I

Le comte d'Aspremont sourit mais avec un peu de
mélancolie.

—¦ Vous ne croyez pas si bien dire...

III
THERESE

Les deux amis descendaient  le large escalier d'hon-
neur qui  menai t  au parc. Raoul l' avait traversé la
vei l le  à la nu i t  tombante et il n'avait pu en appré-
cier toute la beauté. Le soleil s'accrochait aux feuil-
lages déjà roussis des grands arbres , qu 'un léger
vent balayai t , a r rachant  des jonchées de feui l les  jau-
nies qui s'abat ta ient  dans les allées avec un brui t  de
pap ier froissé.

— C'est t r is te  l' automne,  murmura  Raoul.
— Ma saison préférée , avoua le comte. Elle n'a

pas l 'âpreté de l 'hiver , elle n 'a plus la mollesse de
l'été ni le charme trop neuf du printemps ! L'autom-
ne est doux... C'est une pause... Un temps d' arrêt
avant  les rudes assauts de la mauvaise saison. C'est

le mois des vendanges... des vergers riches de f ru i t s  j f ié , convint Raoul , admiratif .
abondants et dorés... des soirs tissés d'une lég ère I — Merveilleusement , oui... Cet après-midi , après
brume...

Raoul l ' interrompit  :
— Vou êtes un homme de la terre , poète comme

ils le sont tous...
— Et pratique...  aussi ! C'est en automne que la

lis se dir igèrent  sur la droite , par une allée bordée
de rosiers rares , déjà emmitouf lés  de paille en prévi-
sion des gelées automnales.

Les serres s'é tendaient  à proximité  du château sur
un vaste terrain p lat , fo rmant  remblais , étayé à son
extrémité par un mur  de soutènement consti tué par
de larges pierres de granit .

C'est là d' abord que le comte conduisi t  son ami.
De ce point  de vue , on plongeait jusqu 'au fond de
la vallée.

La veil le , alors qu 'il montait  vers Aspremont , l'in-
génieur avait  eu l'impression de se trouver entouré
complètement par l'é paisse forêt qui ne semblait
o f f r i r  aucune éclaircie. Main tenant , grâce à la hau-
teur et à l' endroit  judicieusement  choisi , lc regard
pouvai t  descendre jusqu 'au village , qu 'il avait tra-
versé en venan t  du châ teau .

— Ce point de vue est unique , expliqua Cyri l .  Il
est l'œuvre de mes ancêtres. Ils ont déboisé , changé
comp lètement la conf igu ra t ion  de cette pente , pour
le créer. Aspremont  était  un château fort... Il servait
à la guerre , ne l' oubl iez  pas , et il a soutenu bien des
sièges ! Il n 'y a qu 'une seule route qui y accède. Elle
traverse le v i l lage  dont vous apercevez là-bas la
grande place. Vous comprendrez mieux maintenant
toute  l ' importance que mes aïeux a t t acha ien t  à ce
poste de guerre...

— Aspremont devait être merveil leusement fort i-

le déjeuner , nous visiterons les chemins de ronde.
Ils sont à demi ruinés mais le spectacle demeure
grandiose... C'était une époque où l' on voyait grand ,
dans tous les domaines !

Au bas du remblais qui soutenait l' espèce de ter-
rasse sur laquelle étaient installées les serres, courait
un chemin défoncé qui ja i l l issai t  de la forêt.

On entendit  le mar tè lement  sourd de chevaux lan-
cés au galop, et Thérèse Dunoyer et son lad , débou-
ta . "»cherent .
La jeune fi l le  salua d' un geste ample son cousin

et le visiteur , en passant ventre-à-terre au-dessous
d'eux. Raoul agita la main , alors que le comte res-
tait  impassible.

Déjà les deux cavaliers avaient disparu à l'extré-
mité du mur. Raoul s'écria :

— Mais c'est une vér i table  écuyère ! Comment ose-
t-elle se risquer à une telle allure et sur un chemin
aussi dangereux ?

—¦ Elle monte bien , en effet , acquiesça Cyril. Nous
sommes tous d' excellents cavaliers dans la famille-
Même à des degrés très éloignés !

Us vis i tèrent  ensui te  les serres. Le comte mena
Raoul par tout  ; c'était  un spectacle magnif ique.  Les
fleuri les p lus belles et les plus rares s'entassaient
dans de longs couloirs  surchauffés .

— Je vous conduis rapidement , expli qua Cyril.
Vous reviendrez visi ter  toutes ces choses en détail
à votre aise. Il ne f aud ra i t  pas moins d'une journée
entière pour tout  examiner  convenablement.

— C'est aussi mon avis... Vous constitueriez l'at-
t ract ion de n'importe quelle exposition de fleurs , car
je gage que ce sont là exclusivement des produits
d'Aspremont ? (A suivre.)

Un soldat condamné à 20 ans
de réclusion

Dans son audience  du 8-10 décembre 1942, le tr i -
bunal t e r r i to r ia l  a reconnu Friedrich Freiburghaus ,
né en 1913 , o r ig ina i re  de Ncuenegg,  peint re , domici-
lié à Bienne , soldat  d' une compagnie de fus i l i e r s ,
coupable  de trahison par violat ion dc secrets inté-
ressant la défense na t iona le , dc désobéissance à des
ordres généraux , soit à l' a r rê té  fédéral  sur la ferme-
ture par t ie l le  de la f ron t iè re  et d ' insoumission , soit
défaut  à un service cle relève cle son unité.  11 l'a
condamné à vingt  ans cle réclusion , à l' exclusion de
l' armée ct à dix ans de p r iva t ion  des droits  c iviques.

Une route Adriatique-Danube
Un accord vient  d être signe entre 1 I tal ie ct la

Bul garie , por tan t  é tabl issement  de deux routes par
la société mixte  « Società Balcanica di t rasporto » et
l' organisation du t r a f i c  voyageurs et marchandises.
La première de ces voies passe par Antivari-Scutari-
Skop lie-Sofia , 550 km. ; la seconde par Durazzo (Al-
banie)-Elbsan-Struga-Skop lie-Sofia , 565 km. Lc tron-
çon nord , pa r t an t  du port d 'Ant ivar i , a toutes les
chances de se développer rap idement , car il passe
par la région de Kossovo , bien connue par ses pro-
duits agricoles et ses mines de chrome qui ont be-
soin cle prendre de l' extension. Le trajet  durera deux
jours avec arrêt à Skoplie , marché princi pal de Macé-
doine. A mesure que le système des transports se
perfect ionnera , on pense que le voyage se réduira à
un jour et demi , ce qui serait un gain appréciable si
l' on pense que les marchandises  bul gares exp édiées
pour l ' I ta l ie  met tent  50 ou 60 jours par chemin de
fer et par eau.

Avant la guerre , le transport  avait lieu sur la ligne
Sofia-Trieste (1125 km.) pour les marchandises péris-
sables et par les ports de la mer Noire ou de la mer
Egée pour les marchandises  lourdes supportant de
plus longs transports.

— Tiens , bonjour vieux. Alors , qu est-ce que tu dis
de neuf ?

— Que c'est la moi t ié  de dix-huit  !

Wéà Un peu d'humour...
\}W 

Marseillais
La bonne. — M. Marius , vous m'avez dit que j'étais

laide comme les sept péchés capitaux !
— J' ai dit sept ? Faut pas faire at tent ion : j'ézagère

toujours  un peu...
En pèche

— Pourquoi fais-tu une marque sur notre barque ?
— C'est pour me rappeler que cet endroit est très

poissonneux.
— Malin , et si on revient avec une autre barque...

Marius à la chasse
— Raté !... Dommage... c'était un beau petit faisan !
— Oui... mais si c'avait  été un éléphant... il était

touché en plein cœur !

Chez le notaire
Galurin assiste à la lecture du testament d'un de

ses parents.
Agacé d' entendre le notaire lui dire : feu Monsieur

votre cousin par ci , feu Monsieur votre cousin par
là , il ne peut s'empêcher d'interrompre en disant :

—- Sapristi , je ne comprends vraiment pas pour-
quoi vous avez la rage d'appeler feu une personne
qui s'est éteinte.

!!!
Adèle , la bonne à tout faire , vient d'être congédiée.

Elle part en faisant claquer la porte , non sans avoir
jeté , au préalable , une pièce de quarante sous à la
tête du chien , « Rex ».

— Qu'est-ce que vous faites là , Adèle ? interroge
Monsieur assez intrigué.

— Je donne le pourboire au caniche... Elle y a
bien droit , la pauvre bête , depuis le temps qu'elle
lave ma vaisselle. I...

Imprudence
L'épouse d' un chasseur :
— Bon ! encore blessé ! Je t'avais pourtant bien

recommandé de ne pas emporter de cartouches avec
toi !
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A- _ _ ™ _ . . _ _  _ .„. - _ _ Guéridons — Tables de radio et fantaisie
C_ -D £l l J X  U T I L E S  Petits  meubles , Jardinières , Meubles rotin

Fauteuils rembourrés — Tapis
Aux meilleures conditions chez

0. A a. Wiflmann. sion T«-/i,-P

Sl\lS  F R ÊNE HIC K O R Y
~~iJffî» Grand assortiment dans tous les prix. Les meilleures marques

- ̂ îWM u Patins Luges Accessoires Réparations

5̂§J  ̂ Pfefierlé & c non ,,%/
(§j) Mtelier spécialement installé pour la pose de tous genres d'arêtes Q

"FOURRURE : 0:f::
Dernières nouveautés en
M A N T E A U X , COLS , CAPES , etc.

à i'ttÇviSiZu doté
Maggi Mallepel
Sion Avenue du Midi

Articles en laine du pays
Jaquettes, gants, bas tricotés à la main

VÉE99
G r a n d  c h o i x  de vélos neufs avec
pneus d'avan .-guerre.

Vente avec permission.
Vente libre de vélos neufs avec

pneus d'occasion.
R e m o r q u e s  de vélos de tous prix.

FERRERO Salon du Cycle
Place du Midi, Slon
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Visitez notre EXPOSITION
s p é c i a l e
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Le plus grand choix, les meilleurs prix

Aux Galerie, du Midi
M. Kuchler-Pelleft

SION

Socicic Suisse pour i assurance nu Miller
L'indice fédéral de l'augmentation des prix dépasse actuellement 40 %. Il est donc de
notre devoir d'attirer l'attention des assurés sur la nécessité absolue d'augmenter pro-
portionnellement les valeurs d'assurances contre l'incendie (bâtiments , mobiliers , mar-
chandises) selon la recommandation spéciale de la police cantonale du feu.
Nous acceptons aux meilleures conditions les augmentations qui doivent normalement
être envisagées et rensei gnerons sans frais sur les assurances vol (bicyclettes , commerces ,
ménage), dégâts des eaux , bris de glaces et dommages élémentaires.
Notre société mutuelle à base coopérative a été fondée en 1826. Elle travaille unique-
ment en Suisse où elle assure plus de treize milliards de capitaux contre l 'incendie avec
748,000 polices.

Une chaleur douillettePour peu depoi n™
chez

CHAVSSUiiEs

Agent en ualais : mm iioiMT, Au. du midi. Sion. Tél. 220 70 ME

de

cadeaux
A L'ATELIER

Grand-Pont , Sion

Pour les fêtes
de f i n  d'année

faites des cadeaux utiles :
i Fer à repasser électrique
1 Lampe por live el lustrerie

( ' Potager électrique
( Potager à gaz

S à des prix modérés

COMMUNE DE SION

seruices industriels

J v,.; :p.v ¦- "¦ ' _ ' _ . ,

Poiiiier-Coppei
« A L'E CONOMIE » Sion

A GRAND CHOIX EN

Confection
Tissus

Lingerie, etc.

5e recommande  p o u r  les f ê l e s

\
Agence agricole

Dcialoge & Joliat
Sion

Dépositaires pour le Valais dès maisons
Mang S insecticides
Gelgy : gesarol
Birchmeier : pompes à sulfater

de tous g-enres

A r l i c l e s  pour  l a i t e r i e s

Epicerie du Midi _*. R0..ier
Place du Midi Sion Télép hone 21122

* fPmilh Don Cf ôion • Assentiment en bonbonnière»U mill Uii) /̂ (dAJii) . Chocolats fin» BUcu.ti .¦Ç̂  Epicerie fine Conserves

Les réputés SKIS ...Allenhofer" *̂ i

Les fixations 4 «ŝ A
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s'achètent chez

/. B. SAUTHIER
Fers SION Rue de Lausanne

Musettes pour skieurs Cires Accessoires
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le même timbre
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voilà le plus sûr moyen de
pouvoir toucher rapidement

Fr. 5.- ou Fr. 10,"
Faites vos achats auprès des commerçants

qui délivrent les timbres du
Service d'Escompte

Pour vos achats dc / in d' année
adressez-vous au maffasin

Au Prii «e fabrique
SiOn (Grand choix d'articles pour les j fè tes

Se recommande : E. DELITROZ-DARBELLAY
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Sur mesure Chemises -^Cravates Gants - Foulards Mouchoirs

Sous-vêtements j Sous-vôtements Bonneterie
IMMENSE CHOIX en draps anglais et suisses pure laine Guêtres - |ij.rapluies Lingerie - Tricotage Articles pour bébés
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grands films g
qui vous promettent une soirée des plus f ' .
agréables • f *,_

CHARLI E C H A N  g
le célèbre détective chinois , dans t; ¦_{

Dans la uïlie obscurcie i
PASSIONNANT ! MYSTÉRIEUX ! M

92wie> de/ QÂM > I
~*^̂*̂ m*~~-+^ £] E# -W BD 9 * m̂*^m~-~m*̂ +' &Ê&

avec la belle star MADELEINE CARROLL ||S
et le sympathique et populaire ^—M
FRED MAC MURRAY 

^^-̂ -"̂  Î&3

100 % parlé 
^̂ ^̂ TDAIM gfrançais /<fc„„, h„,„ ln B IE HIII 1É_-̂ -**̂  Dimanche soir _- H111T g»_^-— DE HUIT Kg_¦___¦____¦____¦ iMiiiiiin mm mu mi n 11 __—____¦_____ ¦___< 

<* Casino Etoile Hoiiâgnu
VENDREDI 25 DECEMBRE (NOËL) à 20 h. 30

Train de nuit Martigny-Sion

Le Théâtre municipal de Lausanne
présente

la très belle œuvre de PAUL RAYNAL

NAPOLEON
UNIQUE 

Comédie en 3 actes, avec, pour la Ire fois à Martigny

MARGUERITE CAVADASK!
dans le rôle de l'impératrice Joséphine

PAUL PASQUIER
dans le rôle de Napoléon

I 

Blanche Deruai • mauclair - uarn y, etc. M
Un des plus beaux spectacles qui aura élé H

monté à Marligny y.
• HATEZ-VOUS de retenir voire place ! La location J

I 

marche très fort à la Librairie TMM I M _ ri> _ __ > __¦ !« -AL _____
Gaillard. Pri* Fr. 2.50 à 4.- TPalll ÛQ IHJl! E> |

MARTIGNY
Le Théâtre municipal de Lausanne

jou era « Napoléon unique » à Martigny
pour le traditionnel gala théâtral de Noël

Sous le t i t re  de Napoléon uni que, M. Raynal a fait
une œuvre é tonnan te , et avec ses cinq personnages :
Fouché , Joséphine , Talleyrand , Napoléon et Madame
Mère , c'est une pièce à grand spectacle, sinon par
ce qu'elle nous montre , du moins par ce qu'elle nous
suggère. Un ouvrage où les beautés abondent. C'est
une œuvre puissante , magnif ique , riche de pensées ,
d'une somptueuse abondance , où la force , la pléni-
tude , la couleur et la t ruculence du style ébloui t
l' audi teur .  Cette œuvre , jouée par la troupe du Théâ-
tre munici pal de Lausanne avec Margueri te  Cavadas-
ki en tête , doit être suivie passionnément par le pu-
blnc. Elle sera jouée le soir de Noël , vendredi 25 dé-
cembre , au CASINO ETOILE à Martigny, pour son
t rad i t ionne l  gala théâtral  de Noël. La location fonc-
tionne sans interrupt ion à la l ibrairi e Gaillard. Hâ-
tez-vous ! les meilleures places s'enlèvent rapidement.

Au Martigny-Sports
Pour son dernier  match du ler tour , Martigny I

recevra d imanche  la I re  équi pe du Stade Lausanne.
Cette équipe , récemment promue en Ile ligue , s'avère

Madame Maurice MORET, à Martigny-Ville ;
Monsieur et Madame ROESLI-MORET et leur

fille Germaine, à Wetzikon ;
Madame et Monsieur ALLAFRANCO-MORET

et famille, à Genève ;
Les enfants de feu Monsieur VAUCHER-MO-

RET, à Genève ;
Les enfants  de feu Monsieur Camille DAR-

BELLAY-MORET, à Marti gny, au Congo
belge et à Paris :

Mademoiselle Isaline MORET, à Genève ;
Monsieur et Madame Jules MORET-BALLEYS,

à Bourg-St-Pierre ;
Monsieur Adol phe MORET-MORET et famille,

à Bourg-St-Pierre :
Madame Emile MORET-MORARD et famille,

à Lyon ;
Mademoiselle Adeline MORET, à Bourg-St-

Pierre ;
Les e n f a n t s  et pet i ts-enfants  de feu Monsieur

Adol p h e JORIS-MORET, a Linz ;
Les familles MORET à Marti gny, JORIS a

Orsières, MORET à Bourg-St-Pierre,
ont la profonde douleur de faire  part de la

perte cruelle qu 'ils viennent  de faire en la
personne de

Monsieur Maurice MORET
leur cher époux , père, grand-père, f rère, oncle,
grand-oncle et cousin , décédé à l'âge de 74
ans après une longue maladie , muni  des Sacre-
ments de l'E glise.

L'ensevelissement aura  lieu à Mart i gny lundi
21 décembre 1942, à 10 h. 30.

R. I. P.
Cet avis t ient  lieu dc fa i re-par t .

.M—...—¦—raraaaaraBBKBifflB

LE CSN ENA
2 séances supplémentaires à l'Etoile :

« Les Inconnus dans la Maison » ,
avec Raimu, lundi 21 et mardi 22

E t a n t  donné le grand nombr e de places déjà rete-
nues pour  samedi et d imanche , 2 séances supplémen-
taires auron t  encore l ieu  le lund i  21 et mardi 22.
Pour ces deux soirs , la location est ouver te  à l 'Etoile.
Le bureau cle location ré pond tous les soirs de 19 h.
et demie  à 22 h. et dimanche à par t i r  de 14 h. (télé-
phone 6 14 10).

IMPORTANT : d imanche  soir , t ra in de nui t  Mar-
ti gny-Sion. Il est recommandé au public de Mar t igny
de venir de préférence en semaine.

Comme il a fait  le succès du f i lm de Pagnol : « La
Fi l le  du Puisat ier  », Raimu fai t  le succès des Incon-
nus dans la Maison , le premier f i lm français qu 'il a
tourné  à Paris depuis l' armistice.

Dans une atmosphère de mystère , un scandale
éclate : une jeune f i l le  romanesque se trouve mêlée
aux agissements d' une bande clandestine de jeunes
citadins d' une vi l le  de province calme et t ranqui l le .

Mais bientôt la peur , une peur atroce s'empare de
ces malheureux jeunes gens abandonnés à eux-mêmes
et qui se sentent  perdus en face des forces de la
police qui les épouvante.

Et c'est un homme oublié , déchu , qui se dresse
soudain pour défendre  un innocent et le bonheur de
sa fil le.

Raimu a trouvé là un personnage d' une ampleur
saisissante. Un rôle magni f ique , varié , riche en émo-
tion , bref le plus beau rôle de Raimu.

Les Inconnus dans la Maison ! Les Inconnus dans
la Maison , le f i lm qu 'il faut  avoir vu.

Un grand programme au Corso
Deux grands films cette semaine , au Corso. Charlie

Chan, l' as des détectives chinois , dans Dans la ville
obscurcie, une heure de mystère , puis Lune de miel
à Bali , un f i lm 100 % parlé français , avec la belle
Madeleine Carroll ct le sympathique Fred Mac Mur-
ray. Une œuvre alerte , spirituelle , pleine de bonne
humeur , qui vous transportera des gratte-ciels new-
yorkais aux rivages exotiques de Bali et dont les
si tuat ions comiques , imprévues , vous entraîneront au
gré d'une action tré p idante.

Dimanche soir : train de nuit  et tram à la sortie.
ATTENTION : la semaine prochaine , Noël , séan-

ces : mercredi , samedi et dimanche. Relâche : jeudi
et vendredi.

Des centaines de CUmU
sont satisfaits de nos montres ; des centaines de mon-
tres sont encore à disposition. Tous les modèles de
poche et bracelet pr dames et messieurs. Des modè-
les simples au grand luxe. Toujours 20 à 30 % en
dessous de leur valeur. La garantie 100 %. De la qua-
lité et des prix. Choix à disposition.

Magasin Pannatier, Vemoyaz
Ouvert le dimanche 20 crt.

très redoutable. Ne vient-elle pas tout dernièrement
de triompher de Lausanne II , par 1 à 0, alors que
dans la formation lausannoise f iguraient  les ténors
de ligue nat ionale , Spagnoli , Pasquini , Egg imann ,
Hochstrasser , Stalder et consorts ? Cette victoire du
Stade est significative. D'autre part , Martigny I n'est
pas trop riche en points et a grand besoin de réag ir.
Les deux équi pes en présence étant à égalité au clas-
sement , chacune donnera le meilleur d'elle-même
pour remporter la victoire. Le match débutera à
14 h. 15. F. R.

Harmonie municipale
Ce soir vendredi, répétition générale à 20 h. 30.

Assemblée fédérale
M. Celio a été élu jeudi matin président de la Con-

fédération pour 1943 par 153 voix sur 177 bulletins
valables.

M. Walter Stampfli  a été élu vice-président par
179 voix sur 196 bulletins valables.

Quatre sièges étaient à repourvoir au Tribunal
fédéral , ceux de MM. Rossel , Studer , Kirchhofer  et
Robert , ' démissionnaires. Les 21 juges qui avaient
maintenu leur candidature furen t  élus par un nom-
bre de voix variant de 187 à 215. Notre concitoyen
Louis Couchep in obtint 205 voix.

Au 2e scrutin ont été élus MM. Albert  Comment ,
Edouard Arnold , Albert  Rais et Fri tz  Haberlin.

Un troisième scrutin devait décider du sort de M.
Fazy, que des politiciens voulaient éloi gner de Mont-
benon sans qu 'il y allât de son consentement. Au
vote , M. Fazy n 'a obtenu que 48 voix , contre 132 à
son concurrent M. Logoz.

Si le procédé tendant à sacrif ier  M. Fazy sera
sévèrement jugé dans les milieux où l'on a de la per-
sonnalité humaine une conception plus haute que
certains polit iciens , l 'élection de M. Logoz sera sa-
luée comme un événement important .  M. Logoz s'est ,
en effet , dist ingué à plusieurs reprises comme un
légiste de première force et son nom est connu bien
au delà de nos frontières.

La présidence du Tr ibunal  est échue à M. Steiner
et la vice-présidence à M. Bolla.

Monsieur Jean WAHREMBERGER, à Verol-
liez ;

Les familles MEYLAN, à Miéville et Vernayaz ;
Les familles MEYLAN et CHESEAUX, à

Yvorne ;
Ma dame CROSASSO, à Grandson ;
Monsieur Al phonse MEX, à Bex ;

et les familles alliées,
ont la douleur de faire par t  de la perte

cruelle qu 'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de

Madame Veuve

Mes 1EVLHUREIÏIBE1ER
leur sœur, t an te  et cousine, décédée à 1 âge de
67 ans, après une maladie vai l lamment  sup-
portée.

L'ensevelissement aura lieu à Vernayaz
samedi 19 décembre 1942.

Cul te  à 14 h. Départ  du domicile m o r t u a i r e
h 14 h. 15.

On demande pr fin janvier

Personne
sachant cuire et au courant
du service de maison.
S'adr. par écrit à l'Imprime-
rie C. Jonneret , Marti gny.

A vendre

lit d'enfant
en parfo.it état. S'adr. au
journal sous R 2247.

A vendre beaux

lapins
à 7 fr. le kg. poids mort .
S'adr. à J. Potut, la Bâtisz.

A VENDRE un

VEAU
femelle , race d'Hérens. —

Félix Gaillard
Martigny-Ville.

A vendre quelques

vaches
race d'Hérens, prèles ou
fraîches. S'adr. à Isaac
Chappot, Martigny-
Ville , tel. 6 10 78.

Tél. 6 14 10

TOUS LES SOIRS, A 20 H. 30
Dimanche soir : TRAIN DE NUIT —

LE MEILLEUR FILM DE

^ÂiMy
depuis „LA FILLE DU P U I S A T I E R '

UM SUCCES qui grandit chaque soir !

Etant donné ie grand nombre de places
déjà retenues pour samedi et dimanche,

2 séances supplémentaires
auront lieu lundi 21 et mardi 22

. annonce dans le I. 1 ^E-ï&' 9 Aux actualités : [\W$WÊ%&$$$!f â
i r ___• r, UY-I _ _ _ ¦___¦ I !ffl_ ii?SvS. sa_S_^«a_E53S?5Hn___-__ Un document sensationnel fljournal Lb Kf iONt  ¦fc.j. .Kli]%\̂ ip^^^SI^^SsQiî  ̂

Los 
troupes allemandes K»||s$as£<lf§ffflE^HMSBHM

on 

mave_ -. TOULON llWillll
IMMjga^MWB^Bg _̂^ _̂___^g___jMMIjHg

wr^̂ ^̂ ^TTrm u4vEZ-VOUS VU

Location ouverte pour ces deux séances
Le numéro 6 14 10 répond tous les soirs de 19 h. 30 à 22 h

ranger au galetas un l";!̂ * c Y_S5̂ _1! 1LIL.C
objet faisant double I* ..- -63HB^S?jtJ.g 11 /
emploi et devenu , de 1 - f  # f*T^tf3§S jp f̂^
ce fait , encombrant ? K" f ' ilî'^èîj ïv^S Li__-_*i
Vendez-le plutôt en t"*.* -1l^

J| §|§ I „,,.,__ ,._..
insérant une petite mi' -r53!&*_< .? ?vS_- W»^?V *'fe>-3_ -ï

Il est petit, mais c'est un as! ¦ 
 ̂

nos montres-bracelet
Un petit poste de radio d' un rendement fB j pour messieurs , extra-plates , de luxe, avec le
surprenant, que vous pouvez facilement PS |! fameux bracelet « Protexo », Cn 4Q ftA
emporter partout où vous désirez son agré- ¦ ! avec garantie pour le prix sensationnel de i l .  I &m%M W
able compagnie. W u Superbes montres-bracelet, pour dames, plaqué
Encombrement min ime , faible consom- ¦ j or , forme moderne, grand Cn <-> ** à «S» _5mation de courant - mais une reproduct.on 1 || , avec garantie de f f .  3U.- fl 35. -
de la parole et de la musique qui vous | || mm .
émerveillera par sa haute qualité. I |ï Magasin Pannatier a Vernayaz

i| l_ Ouvert le dimanche 20 courant
Super toutes ondée 154 GWK Fr. 360.— I __-______________________________________________________________________ _______---_____----------------------_____
Autres modèles à Fr. 298.— 470.- 50E

A vendre un

_PF2É
de 4240 m2, sur territoire
de Martigny-Ville.
E'adresser à Adrien Gail-

Érd , Martigny.

Pourquoi

Vente aux enchères
volontaire

lundi 21 décembre 1942, à 14 heures , au Café
de la Place , à Marti gny-Ville :

1. propriété , nature pré-champ, de 2155 m2,
sise aux Bonnes-Luites.

2. propriété , nature pré , de 4200 m2, sise
à Pré Magnin.

Pour tous renseignements , s'adresser au sous-
signé

^ 
P. o.: A. Giroud.

<»

TELEFU NKEN
£ci A <u>rurute f u m e

"«««aa-S__^^^Pgj |̂ ^B_saB»»—

Demandez  le catalogue illustré gratis à

Charles Carlen, Sierre
ou chez son représentant ^ e'- 5 1002

Robert Peiry, St-Maurice Té _ 5 „__ _

'" 7Î\ Ne dites pas... 1

JrSfc  ̂J. M. DORSAZ 1
__-__¦ I ¦____. - l i t  vous prouvera le contraire f -J

3Ë_-R-_W_-_J&±3=t_-: Martigny Av. du Bourg H
Téléphone 611 47 O Ouvert tous les dimansl. es m H

lalle de gymnastique - CHARRAT
Dimanche dès 19 heures 30

LOTO
rganisé par la Société de Gymnasti que de Charrat

BEX-SAX0N^111|̂
18 -19 - 20 D É C E M B R E  ^^^Jl^f^k

<£ gJwmU pif om ̂ f|l||

OBJECTIF ^
M 9 M LE PLUS REMARQUABLE
/l l/l DOCUMENT SUR
¦Yr TT LA R. A. F._____¦¦_______________ __«

I Justice du-
ifek S2S£S
^B ' * ' J  ̂

UN FILM D'AVENTURES

"̂ KSj|ïgl|g_âB___. Chevauchées fantasti ques

'̂ __l_i-fii_-2______ Nobles sentiments

lisez vos coupons de Miel
i Encore du .MIEL DU VALAIS au prix officiel

depuis VL kg. à 25 kg.

\ Magasin PANNATIER à Vernayaz
j Ouvert le dimanche 20 décembre
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Le. réputé. RADIOS PHILIPS sont en vente chez le. spécialistes de la marque :

Chs Carlen, Sierre JîU ¦ ** » ̂  ̂Robert Peiry, SMYlaurice &*
Café des Messageries, Martigny

Samedi 19 décembre 1942, dès 20 h. 30
Dimanche 20 décembre 1942, dès 16 h.

LOTO
de la Société f édéra le  de gymnasti que
Section OCTODU i lA

Volaille, beaux lots

A. vendre
en bordure de la route
cantonale près de Charrat

Propriété
de 4000 m2, arborisée , en
plein rapport ; essence :
abricotiers , pommiers , poi-
riers. (Récolte de 1939,
10,000 kg. ; 1940, 7500 ;
1941, 7000 kg.) — Faire
offres  écrites au journal
sous R 2309.

Enchères publiques
Il sera exposé en vente , par la voie de?

enchères publi ques qui se t iendront  à Riddes,
au Café du Midi , d imanche le 20 crt., à 14 h ,
une parcelle appa r t enan t  à Maur ice  JORDAN,
sise sur Riddes , au lieu dit « Le Peti t  Brésil » ,
pré-jardin de 3641 m ', par t ie l lem.  arborisée.

Les prix et conditions seront donnés à l' ou-
verture des enchères.

P. o. L. GILLIOZ, nota i re .

Martigny-Bourg I cafené ia Place i
Samedi 19 crt, dès 20 h. 30
et Dimanche 20, dès 15 h. 30

GRAND LWIW
organisé par la Fanfare municipale ..Edelweiss"
Poulets, canards, dindes, cabris, lapins

Inv i ta t ion  cordiale

¦j- «̂« ii ¦!¦¦_________—¦—a

I Cadeaux* *
I | Grand choix de COUVERTURES
n J ! piquées, de 24 à 52 fr. , intérieur laine,
I tissu damassé, divers coloris, sans cou-
m j j  pons. Duvets . Tableaux. Tables radio.
'i monnier complet o appartement
BJ On peut visiter le dimanch e Tél. 414 56

| Marin Roduit Meubles Riddes

..ReichenDach"

\-e de ca^

_ \etf*ft «\ve a*
â

cMeuSÊœo

jjeiciieim
& Cie S. A., Sion

SAXON, HOTEL SUISSE
Dimanche 20 décembre 1942

LOTO
organisé par la

Société féminine de gymnastique
Lofs nombreux et divers

O c4Mmtiwi/ J _̂
5=
^^

*̂

LES REMORQUES Vf
POUR VÉLOS |̂ ^^̂ 5-̂ »P
les meilleur marché et les plus II^.-̂ ^^^^ î̂^^^ -\r
dési-ées , pouvant servir com- Ç̂&SrmÊlliWt M arclue
me PETITS CHARS à main ^ ĵ_ _iSiï?\i  ̂ PR IM USpratiques , peuvent s'a c h e t e r
d i r e c t e m e n t  chez

Primus-KoliiHer remar ques Zurich a _;:: .:__ _ > '°
Gros et détail • Modèle No 1 seulem. fr. 58.-, vente libre,
pneus très bonne qualité. Livrables tout de suite en 6 grandeurs.
Demandez prospectus . Vente de roues , titrions , couplages. Banda ges pleins dlffér . graed.

J A N V I E R :  OUVERTURE NOUVEAUX COURS

ECOLE SUPERIEURE OE COUPE
A. Guerre, de Paris «l̂ û̂  . Genève

Cours coupeurs , coupeuses. fourreurs , formation complète
couturières , hngôres . corsetiôres . vêlements enfants , modistes
Cours couture-coup» pour dames ct demoiselles.

Les élèves obtiennent le diplôme de Paris

ON DEMANDE une

jeune FILLE
pour le ménage. Bons ga-
ges. Faire o f f re  au jour-
na l  sous R 2375.

OCCASIONS g™'"
MANTEAUX de dames , Jf*UIH_ 1 ILLI
à pa r t i r  dc Fr. 20.—. de 17 à 18 ans , de Mart
Costumes, robes , robes de gny ou environs , pouvai
soirées, souliers dames et ren t re r  le soir à la ma
messieurs .  Propre , pa r fa i t  son , pr aider au mena:
état.  — L. DELITROZ, et au magasin.
Rue  du Collège , St-Mau- S' adresser  au journal  soi
l ice.  R 2380.

ctf-t*'
IMPRIMERIE PILLET
MARTIGNY - TÉL 610 52

A VENDRE

Potager
émaillé blanc , 2 fours, état
de neuf.
S'adresser à Maurice Wœf-
fray, Saxon , tél. 6 23 60.

Qui vendrait un

ÉTABLI
da menuisier, en bon
état. S'adresser au journal
sous R2446.

Héléna
LA B E R G È R E  D ' E V O L È N E

L'émouvant roman damour est en vente
auprix d e l f r  à L 'IMPRIMERIE PILLET,
Martigny. Téléphone 610 52.

< J
BAS DE DAMES

à dessins , CHAUSSETTES , PULLOVERS ,
tous genres de tr icotage à la machine  chez

Aline FLEISCH-VEUTHEY. Saxon
¦ I ¦ III I» Il II I I I  I II BSI !¦ !¦!¦!¦ Hll l|i > IIII III W—M I PII ¦¦Hill. I IIIHHM—I ¦IWII

Viande hachée
sans oarfs, sans graisse le kg. 3.20
déSOSSée pour charcuterie

3.60
morceaux choisis pour
salaisons » 4.—

Boucherie Chevaline
Centrale BEERI
Vevey TO^.T6L 519 82 \f t̂fô

A vendre

aspirateur
à poussière, état de neuf ,
Prix avantageux. S'adresser

Emile Lavanch y
Marti gny-Ville.

Jeune FILLE
de 25 ans , sachant traire ,
désire se placer à la cam-
pagne.
S'adresser au journal sous
R2381.

Aux Heeasions
Grand choix de MEUBLES d'occasion, spécialement:

CHAMBRES complètes
k 1-2 Ht», Salle à manger noyer, Lits Louis XV
à 1 et 2 places , Divnns-l its, Canapés, etc., tout
pour bien se meubler. Aux prix avantageux

Magasin POUGET rneumes. martionu-uniB potager
O hniç _=>/ rharhnn S adresser au journal soiKm*< OONGEZ AUX PETITS OISEAUX , uiaïuun R2 381. 

M PENDANT L 'HIVER RIGOUREUX I S'adresser au journal sous
__wi._ _ .in. R2383. Imprimerie i. PILLE'I

LE PLUS BEAU CADEAU c est __ ^Ohmh (L'ëflûMm de .a ( — 
"̂  

^SÏÏtSÏÏ ' àlTS&Siï S"!W
I (f : ¦ nombreuse et fidèle clientèle , à t i t re  de

Banque Suisse d'Epargne el de Crédit i -—— i [BE] TIRE-LIRE

A vendre j eune

chèvre
Gessenay, portante du 2e
cabri pour le 20 janvier.
S'adresser au journal sous
R 2382.

ON CHERCHE pour lout
de su i t e  bonne

FILLE
de cuisine

sachant  un peu cuire.
O f f r e s  à l'Hôtel cle la

Gare , Charrat .

-&

Lapins
A vendre  10 beaux mâles ,
de 8 à 10 mois , pour la
table ou la reproduct ion.
Saill ies à domicile.
Mme Rosa MAILLARD ,
La Rât iaz .

A VENDRE

Machine
ù coudre

SINGER , en parfa i t  état ,
pouvant servir à p ied ou
à main.
S'adresser au bureau  du
journal  sous R 2364.

Poiager
„Sursee" 3 trous, bouilloire cuivre
20 litres. Four ctuve, parfa i t  état ,
brû lan t  tous combustibles , 135 fr.
Lit 2 places , sommier , matelas , bon
état , 95 fr. Lit sap in , belle forme ,
sommier, matelas fraîchement  re-
fait , 1 place %, 75 fr. Gros four-
neau , foyer et four bon état, con-
viendrai t  pour bureaux ou grands
locaux , 40 fr. Duvet  1 pl. %, pur
édredon , avec enfourrage , 45 fr.

MIDI 12 — VALLORBE

Accordéon
d ia ton ique , marque «Ver-
celli » , 4 rangs , S0 basses ,
saxophone alto , argenté-
sablé , clef octave automa-
t ique .  - Rasoir électri que
« Harab  » neuf .  A vendre
à prix avantageux.

Paul Veillon , Monthey.

On demande à Mar t i gny -

ïiarfeiiiiî
de 2 ou 3 chambres , cui-
sine et , si possible , cham-
bre de bains. - S' adresser
au journal  sous R 2374.

^^ a. jolie blouse de batiste garde sa beauté
laissez ce soin au produit de lavage Ju-Soo!

:""""—-»„.
es,

Mil
; ; Installations force , lumière , chauffage,
SES téléphone. Projets et devis sans engagement.

Qy R. BiCOlflS, électricité, sion
Concessionnaire de la Lonza
et de l 'Administration des Téléphones

Représentant à Martigny :
JEAN PFAMMATTER

Chef-monteur Téléphone 61074

0. DARBELLAY PHOTOGRAPHE
sait le saisir au hon moment et est outillé pour le faire

• Superbes agrandissements en noir et en couleurs

< ( ~)iivert tous les dimanches jusqu 'à ff loël
M A R T I G N Y , Avenue de la Gare - Téléphone 6 12 46

Hoirie Pernoilet S. A. Monthey



VALAIS
Anciens élèves des écoles d'agriculture

L'assemblée des Anciens Elèves des écoles d' agri-
cul ture  aura lieu le dimanche 20 décembre à Sion.

10 h. : Sainte messe à l'église de St-Théodule.
11 h. : Conférence de M. le chanoine Michelet ,

professeur et écrivain bien connu : « L'âme de notre
terre paysanne » .

12 h. 30 : Dîner. Prix du dîner , 3 fr. 80. Ne pas
oublier les deux coupons de repas.

14 h. : séance adminis t ra t ive .  Rapport  présidentiel ,
divers.

14 h. 30 : Conférence de M. le Dr Kiener , chef de
la section « Améliorat ion du bétail » à la Division
fédérale de l' ag r i cu l tu re  : « Mesures tendant  à amé-
liorer l'élevage du bétail  ».

Que tous les anciens élèves d'Ecône et de Château-
neuf se donnent  rendez-vous à Sion , dimanche pro-
chain. Le Comité.

Bourse des fruits, Saxon
Prix max imums  valables dès le 16 décembre 1942 ,

jusqu'à nouvel avis : pri„ à ,a pdx de déui,
production en Valais

Sureau le kg. net 0.30 0.50
Oranges blondes ord ina i res  » 1.60

» sans p épins » 1.80
Mandarines » 1.80
Noix sèches , gross. moyenne 1.70 2.—

» » grosses 2.— 2.30
Noix de France :

Grenoble , Ire qua l i t é , 32 mm. 3.55 4.20
2e » 27 » 3.20 3.80

Cornes et Marbot  28 » 3.— 3.50
FRUITS A PEPINS

P o m m e s  :
Groupe de prix I a
Sortes mi-tardives ) Cl. A. » 0.66 LOS
Cox orange , 55 mtnJ Cl. B. » 0.60 1.02
Canada 65 » ) Cl. C. » 0.38 0.69
Sortes tardives
Fr.-Roseau , 55 » )  Cl. A. » 0.65 1.02
Calville Ble, 60 » )  Cl. B. » 0.59 0.97
Champagne, 55 » ) Cl. C. » 0.38 0.65
Groupe de prix I
Sortes mi-tardives 

^Reine d. Rein. 55">"> Ci. A. » 0.58 L—
Rein. Ananas, 55 » \ Cl. B. » 0.48 0.87
Boscoop 60 » î Cl. C. » 0.38 0.69
Rein. Portug., 55 » j

.. 1 Cl. A. » 0.57 0.95Sortes tard.ves Q B p Q 4g „ g2Ontar.o 60 " ] Cl. C. » 0.39 0.65
Groupe de prix II
Sortes mi-tardives
Citron d'hiver du)  Cl. A. » 0.49 0.85

Valais 60 mm. > Cl. B. » 0.42 0.73
Caux / Cl. C. » 0.33 0.56

I Cl. A. » 0.49 0.79
Sortes tardives > Cl. B. » 0.41 0.69

| Cl. C. » 0.32 0.53
Groupe de prix III
Sortes mi-tardives
Blenheim . . . . I Cl. A. » 0.44 0.80
Calville de Dantzig } Cl. B. » 0.38 0.73
Calville rouge d'aut. | Cl. C. » 0.26 0.53
„ f . ,. I Cl. A. » 0.43 0.76Sortes tard.ves Q B , „ 39 QM
Bohn | Cl. C. » 0.26 0.50

P o i r e s  :
Lse-Bonne, 55 mm.) Cl. A. » 0.82 1.25
Beurré mi-tardive et) Cl. B. » 0.71 1.15
Clairgeau , 60 mm.) Ol. C. » 0.44 0.77

DIVERS
Coings (pommes) » 0.40 0.60
Coings (poires) » 0.50 0.70
Châtaignes » 0.70 0.95-1.—
Châtaignes rôties, les 100 gr. : 0.35.
Citrons. Prix de gros 1 fr. 27 b. p. n. Prix de détail :
100 gr. 15-18 cts.

mmmWl ^mimwBtàmmm ^ m̂mm ^mlmWSm. M'engageant à retoj rner
4B8a l' appare i l  s'il ne convient

0 __i <__ *% i m * lf  Pas' e n v °y e2 "mo '  un
KaSOffr H A R A B  à l'essai
é Ê G C^F B O i M G  (barbr fete - moyenne)

par abonnement Adresse 
ESSAYEZ.LE 8 JOURS 
chez vous, à loisir , sans
influence ni engagement.
Conditions pour le HA- ¦ **b _

RAB à 50 fr. (4 moi» à ABONNEMENT OFFICE
12 fr. so). MAISON BAILLY , Vevey
Fabrication sui_ ee de ^_——_— _M_M

^
——i

SAXOSv.
On vendra  à l' enchère , le dimanche 20 courant , au

Café du Centre ,  à Saxon, à 11 heures .

nahon d habitation
3 chambres , cuisine , ch. lessive. W. C, eau , grange-
écurie , app. boisé et remis  à neuf dernièrement. U n e
proprié té  arborisée avec 4 grands  pommiers , le reste
j. abr ico t ie rs  ct pommiers.  — Même adresse : bicy-
clette dame, bon état, à enlever .  GILLOZ F.

mm. fortifiez uos m
I'ID de les cnn«ervor votre vie durant  Soif tie» In
donc avec N O B E L L A *  le fameux coll yr * du D
Nobel, fortifiant par excellente pour la -MI -, «-¦
merveilleuse pour Vu yeux faibles , i ri éi. fatijraé *
enflammés. N O B E L L A  les soulage, les conserv»
clairs et forts. Son effet esl surprenant. Ml! Fr. 5 ôf

0 Expédition immédiate par

Pharmacie Enoeimann ci,-!.:;,, montreux

PRIX MAXIMUMS DES LEGUMES
(valables dès le 15 décembre jusqu 'à nouvel avis)

Au producteur Détail
Choux blancs le kg. 0.29 0.46
Choux rouges » 0.35 0.56
Choux marcelin » 0.36 0.57
Carottes non lavées (à

moelle fine) telles que
Nantaise , Chantenay » 0.39,5 0.65

Carottes rouges de plein
champ, non lavées » 0.31 0.50

Carottes jaunes de plein
champ, non lavées » 0.28,5 0.45

Betteraves rouges crues » 0.27,5 0.45
Céleri-pommes , sans feuil-

les , non lavés » 0.52,5 0.80/0.85
Céleri-pommes, avec feuil-

les , non lavés » 0.58,5 0.85/0.90
Oignons » 0.58 0.85/0.90
Poireaux verts , non lavés » 0.46 0.72
Choux-raves beurrés jau-

nes (jusq. 12 cm. diam.) » 0.20 0.37
(en dessus) » 0.18 0.35

Raves blanches aliment. » 0.10,5 0.21
Choux de Bruxelles » 0.90 1.20
Pommes de terre nouvelles

1942 : Esterling, Bintje ,
Idéal , etc. le kg. 0.20 0.33
Bôhms et variétés pré-
coces jaunes » 0.19 0.32
Ackersegen , Voran et
autres var. semblables » 0.18 0.31
Sickingen et autres va-
riétés semblables » 0.17 0.30

Aux enfants valaisans
Chers petits enfants ,

Voici l'époque des fêtes qui approche. Sans doute
vous avez déjà song é à vos cadeaux de Noël et du
Jour de l'An. Mais avez-vous , enfants  privilégiés de
Suisse , pensé aux centaines de mille , aux millions
d'enfants  des pays en guerre qui , non seulement ne
recevront aucun jouet , aucune fr iandise , mais n'au-
ront même pas le nécessaire : pas un morceau de
pain à manger , pas une tasse de lait à boire , rien à
se mettre  dans les pieds et à peu près rien sur le
corps ?

La Croix-Rouge suisse , Secours aux Enfants , vous
offre  un moyen bien prati que de leur venir en aide.
Volontairement , de votre plein gré , ne laissant parler
que votre bon cœur , privez-vous donc d'un petit
quel que chose ; dites-le à vos parents et envoyez
bien gentiment au compte de chèques postal II c 2340
Sion , Secours aux Enfants , section du Valais , le mon-
tant de l' objet dont vous vous serez privés. En
même temps , vous adresserez au « Comité cantonal
du Secours aux Enfants , Sierre », 'une let t re  en di-
sant le petit sacrifice que vous avez fai t  et pourquoi
vous l'avez fai t .  N'oubliez pas d'écrire très lisible-
ment votre nom et prénom , votre adresse et aussi
votre âge.

Tous les enfants  qui nous auront adressé ainsi
leur obole recevront une carte de remerciements
sp éciale de la Croix-Rouge , et les deux plus jolies
lettres que nous aurons reçues paraîtront dans les
journaux valaisans.

Et maintenant , petits Valaisans , à l'œuvre. Les
petits malheureux de l'Europe entière comptent sur
votre charité.

Secours aux Enfants, section du Valais.

N. B. — Les sommes ainsi que les lettres doivent
nous parvenir  pour le 31 décembre au plus tard.

Saxon
LOTO. — La Société féminine de gymnastique a

le plais i r  de vous annoncer que son loto annuel aura
lieu le 20 décembre à l'Hôtel Suisse à Saxon. Les
lots y seront nombreux et fort beaux. Nous avons
spécialement pensé aux gourmets et nous leur
off rons  poulets , canards , lapins , etc., etc. Venez
nombreux : vous ne repartirez sûrement pas les mains
vides. A tous : bonne chance.

«.̂ ^eu
ble
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GO û T

SIMPLES ET RICHES ———-—-————
Grand choix. Adressez-vous Wc r̂mm M ' ;|' ,1 11. | ' i '''directement au fabricant BMtB iT _ '̂ •' ' w _ i I W '

F A B R I  QUE D
~ __ ~rir_rU B L E S ^^^V ^-^^S^^^^^^^S^

Demandez nos prix et conditions ^H_!_ ï̂ _ u& * ' *' Sm _P Pin [_¦_____ trfl
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| SQe msutod
atlas du monde

| TRÈS PRATIQUE j

Fr. 4.80
] En vente à l 'I m p r i m e r i e  P i l l e t , j
i Martigny, Téléphone 61052 , Chèq.
| postaux I l e  1656. \

LES LIVRES
« L âge ingrat d'un vagabond »

par Pierre DUDAN. Un beau volume in-16 avec pho-
tos hors texte d'OIiv. Burnand.  Préface de Squibbs.
Fr. 3.75. Aux Edit ions des Nouveaux Cahiers.

Le sympathi que et spir i tue l  chansonnier  Pierre
Dudan nous of f re , dans ces pages , quelques atmo-
sphères vécues de l' « âge ingrat  d' un vagabond », d' un
rôdeur , d' un bohème , toujours  a t t i r é  par des horizons
neufs... Squibbs , dans sa préface , dit en par t icul ier  :
« Seulement , voilà , comment Pierre Dudan est-il par-
venu à cette s tabi l i té  dans l ' instable , à cette sagesse
dans la folie ? Par un dur chemin , où le f lux et le
reflux de ce qu 'il y a de meil leur et de pire dans
l'âme humaine l'ont for tement  secoué. Vous en trou-
verez le reflet dans les pages qui vont suivre. Des
mill iers  de jeunes s'y reconnaî tront , avec leurs cris ,
leur vaillance , leurs défaites. Ce siècle fu t  décidé-
ment hostile à leur fantaisie... Vous aimerez mieux
les chansonniers quand vous aurez « zigzagué » avec
le vagabond Pierre Dudan ! »

De très belles photos dues à Olivier  Burnand enri-
chissent ce volume d' une présentat ion par t icu l iè re-
ment soignée.

« La destinée humaine »
de J.-L. RUNEBERG , t raduc t ion  du suédois par An-

dré Montigny. Préface de Paul Perregaux. Un vo-
lume in-16. Aux Edit ions des Nouveaux Cahiers ,
La Chaux-de-Fonds.
Les vingt-sept poèmes de ce volume permet tent  de

prendre contact avec J.-L. Riineberg, le poète aux
sentiments nobles et élevés , dont les aspirations reli-
gieuses n'ont peut-être pas été appréciées à leur jus-
te valeur. Riineberg, i l lus t re  f in landa i s  d'origine sué-
doise (1804-1877), fu t  un admirateur  fervent  de la
nature , de sa belle na ture  nordique qu 'il chanta avec
une inlassable ardeur.  Sous bien des rapports il méri-
terait le t i t re  de « Rousseau de la Finlande » . Très
fidèlement , le t r aduc teur , M. André Montigny,  a
tenu à respecter non seulement les idées , les images ,
mais également l 'harmonie , le chant qui sont les
caractéristiques de « Destinée humaine  ».

« Le démon de Bou-Azer »
de Marcel de CARLINI .  Collection Aventures et

Mystères. Editions Victor At t inger , Neuchatel .  Un
volume in-8 couronne , br. fr. 3.50.

Comme dans « Le secret de Mary Morgan », l' au-
teur situe son action dans une région perdue de
l'Afri que du nord , où le moindre fait sortant de
l'ordinaire prend des proportions considérables , où
les sentiments s'exaspèrent , où les hors-la-loi et les
combineurs louches viennent  mêler leurs in t r igues
brutales ou insidieuses.

Dans l'Atlas marocain , une mine de cobalt appar-
tient à un Levantin inquiétant  qui n 'y met jamais les
pieds. L'homme qui la dirige , Marovel , passe pour un
négrier brutal , dur pour lui-même comme pour les
autres. Un de ses jeunes collaborateurs , Villars , esl
victime d'un étrange accident. Son successeur , Sau-
rel , découvre par hasard son journal.  Et dans ce
bled brûlé par le soleil , dans cette cuvette où le noir
cobalt repose dans sa terre rouge , au milieu de ces
hommes qui vivent repliés sur eux-mêmes , comme
autant  de mystères vivants , Saurel commence son
enquête. «Le  démon de Bou-Azer » plaira à tous
ceux qui aiment l' action , l' audace , le mystère et
l'amour , bref , à tous ceux qui se passionnent pour
l'Aventure.

« Thèmes éternels »
de George CLAUDE. Un volume in-16. Broché fr .

3.50. Librairie Payot , Lausanne.

On retrouve , dans « Thèmes éternels  », les mêmes
résonnances profondes que dans les deux premiers
livres de George Claude : « Au fil  des jours » et
« Femmes ». A la lire ou à la relire , on réalise le
bien qu 'elle a fa i t , au cours de son existence : le
nombre d'âmes que sa main ferme a retenues au

fromage
Contre 1 kg. de coupons
de fromage vous obtenez
2 kg. de très bon fromage
maigre, tendre et salé , à
2 fr. 30 le kg. ; ou 2 kg.
de très bon fromage %
gras, tendre et salé, à fr.
2.80 le kg.

Envoi contre rem-
boursem. par Laiterie E.
Stotzer, Colombier (Nch.).

FaDPlcatlen ^«l||| f
st uente de ^ûa|fiii

Fourrures
Chamolsage de peaux
Empaillage d' animaux
Achat de peaux

Pelleterie M. LAY R I T Z
Chemin des Pins 15, Bienne 7

Lire les annonces,
c'est mieux fa i re  se *
jm & " achats ! '̂ HtALLEMAND

ou italien garanti en 2 mon

B̂anque cantonale du valais • Sion
Capital et Réserves : Fr. 9,728,000.--

Toutes opérations de banque - Prêts hypothécaires • Comptes courants U
Opérations commerciales - Escomptes Z

ï • Exécution rapide aux meilleures conditions
A G E N C E S  à Brigue, Viége, Sierre, Martigny, St-Maurice, Monthey

3 C O M P T O I R S  à Montana, Salvan, Champéry

! 

Chalais MM. Camille Martin Grône MM. Gillioz Alfred !
Lens Lamon Pierre Vissoie Solioz D. nis
Ayent Chabbey Casimir Evolône Anzévui Marius
Hérémence Bourdin Emile St-Martln Bty trison Joseph
Vex Pitteloud David Grimisuat Balet Al p honse
Savièso Varone Cyprien  Ardon Lamp ert Marius
Chamoson Bioliaz Albert Conthey Papilloud Albert
Nendaz Glassey M a r e e l l i n  Fully Dorsaz Henri
Leytron Gaudard Josep h Riddes  Delaloye Gustave
Saxon Vernay Albert  Bagnes Vaudan-Carron Alfred
OrSidreS Pougrt René  Vernayaz Coquoz Jean f
Troistorrents Rossier Eugène Bouveret Clerc Germain
Val d'Illiez Défago Adol phe Vouvry Curd y Gratien sgl

^^^^^^ 
Vétroz Coudrav Elle j B^

DIPLOME
commercial en 6 moii, Emploi-
fédéraux en 3 moii. Diplôme*
lanjfuei , interprète, correspon-
dant, sténodacty lo et secrétaire
ea 3 et 4 moi». Référence!.

Ecoles Tamé, LUCBMB 0
Neuchatel et Zurich 4.

Roues de brouettes
en fer, livrées
dans toutes les

hauteurs et
longueurs de
moyeu, de sui-
te franco. De-

mandez prix-
courant R.

Fritz B8gli-Ton Aescb
Langenthal 45.

Je voudrais être commerçant
C'est de nouveau ce qu 'on entend dire par les j eu-

nes gens lorsqu 'on leur demande quelle profession
ils voudraient  choisir ; mais il su f f i t  d'un bref entre-
tien avec ces élèves , qui  voient les choses à travers
le prisme de leurs désirs , pour se rendre compte
qu 'ils se font une idée absolument fausse de la pro-
fession d' employé de commerce , car c'est bien de
cela qu 'il s'agit en premier lieu. Presque tous son-
gent a un t ravai l  faci le  qui ne salit pas les vête-
ments , ne gâte pas les mains et n 'exige ni heures
supp lémentai res  ni e f fo r t  physiq ue épuisant. Ils
croient  tous qu 'i ls  pour ron t  jou i r  d' une existence
t r anqu i l l e  et presque confor t ab le  au bureau , soit de-
vant la machine  à écrire , soit devant les livres de
comptabil i té .  Ils se voient déjà fondés de pouvoirs et
même, sait-on jamais , d i rec teurs  d' une imposante
société anonyme.

Il en est peu qui savent ce qu 'exigera d'eux la
profession qui  fai t  l'objet de leurs ambitions. Il con-
vient d 'é tabl ir  d' abord qu 'une belle écr i ture  — d' ail-
leurs de p lus en plus rare — ne saurait , à elle seule,
y s u f f i r e , mais qu 'il y f au t  bien plutôt  un caractère
sûr ct de bonne trempe , une éducat ion prudente  et
— cond i t ion  indispensable  — des capacité s intel lec-
tuel les  au-dessus de la moyenne , a ins i  qu 'une forma-
tion profess ionnel le  comp lète. S'il esl une profession
qui demande , en outre , une prédispos i t ion  naturel le
de celui  qui  veut  l' exercer , c'est bien celle de com-
merçant.  Le f u t u r  employé de commerce devrait
avoir conscience de sa vocation ; il devrait  être con-
vaincu que son activi té  professionnelle lui procurera
les sa t is fact ions  qu 'il en a t tend et qu 'elle sera pour
lui une source de joies , même si les avantages maté-
riels ne sont pas réjouissants dans les débuts. Mais
il doit aussi sent i r  en lui la force de surmonter  aisé-
ment et de bon coeur les obstacles , les contrariétés ,
les fa t i gues de l 'éducat ion profess ionnel le  et de son
per fec t ionnement .

C'est un malheur  pour les jeunes  dc croir e qu 'une
fois l'apprentissage terminé le monde entier va faire
appel à leurs services et de s' imaginer  qu 'ils t rouve-
ront aisément et rapidement une situation conforme
à leurs  vœux. Le malheur  est encore plus grand lors-
qu 'ils envi sagent  de se contenter  de la première bon-
ne place venue , en considérant comme inut i les  toute
aspiration et tout  e f fo r t  u l tér ieur .  C'est à ce signe
qu 'on reconnaît  les médiocres qui , en général , peu
après leur  apprentissage , sont bientôt connus au
service de placement comme les candidats  sans ave-
n i r  et sans espoir , auxquels  on peut  tout juste , faute
de mieux , procurer  une ac t iv i té  cle manœuvres. Ces
gens-là n 'ont pas leur place dans la profession d' em-
ployé dc commerce.

Avis aux professeurs de ski
Par su i te  de diverses circonstances , le cours de

rép étition auquel  les professeurs de ski du Valais
romand éta ient  convoqués les 18, 19 et 20 décembre ,
à Champ éry, a dû être renvoyé.

Ce cours aura lieu probablement dans la seconde
quinzaine  de janvier .  Les intéressés seront renseignés
en temps utile.

bord de l' abîme. Quand cn a lu et médité ces ensei-
gnements , il n 'est plus possible d' envisager la vie
sous le même angle. Elle dit  à la fois le mal et le
remède , et la justesse de ses observations frappe en
plein cœur. « Thèmes éternels » :  l' amitié , la joie , le
mariage , la jalousie , l'égoïsme , la solitude ; puis l'en-
fan t  dont eile parle avec tant de clairvoyance dans
ses « Propos décousus sur l 'éducation » et la mère
dont elle décri t  le dévouement dans l' admirable cha-
pitre in t i tu lé  : « Souvenir » . L'amour enfin , dont elle
dit : « On est si for t , quand on est aimé , tellement
plus fort  que quand  on aime... »

Le grand cœur compréhensif  et douloureux de
George Claude — que la vie avait aussi meur t r i  —
a cessé de ba t t re  depuis  quat re  ans déjà , mais la
pensée de George Claude demeure le guide fidèle , et
sa voix parle encore dans ce volume : cette voix qui
fu t  toujours  si indu lgen te , si humaine .

L Urozéro est un produit suisse de haute valeur — Eprouvé et
recommandé par les médecins — Urozéro dissout et évacue
l'acide uri que et vous procurera ic bien-être. Toutca pharmacies.

Transports funèbres
A. MU R I T  H S. A. — Téléphone 5 02 28

CERCUEILS • COURONNES
Slon : Mariéthod O., Vve, tél. 2 17 71
Martigny s Moulinet M., . . . . » 6 10 08
Fully : Taramarcaz R. . . . » 6 20 32
Sierre : Caloz Ed » 5 14 71
Montana : Métrailler R » 5 24 90
Monthey : Galetti Adrien . . .  » 6251
Ortières : Troillet Fernand . . » 02
Le Châble : Lugon G » 6 31 83
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Au Cendrillon

1942

à Sierre et Monthey m m ĵm ĵ ^̂

*fc Notre su PBrbe C^êaUUJŒ de Çj4j 2hh& Toutes les nouveautés en

Lingerie de soie nan . *Mm4 Costumes * ShipourDames , pratique , élé- j \  Ifî llll ||-| ||| Hil l et accessoires de JHI
gante, fait toujours plaisir rti HUII1<II VWl IIUI pour Dames et Fillettes
et .. s'obtient sans carte ! SIERRE <̂ J sont exposées

Maison Banque Cantonale Téléphone 514 40 

A l'Epicerie TAVELLI S.A.
Très beau choix de Téléphone 5 13 87

Bonbonnières - Volaille - Conserves - Vins tins - Liqueurs

RAUCH -SPORTS
LA MAISON DU SKI

RAUCH-SPORTS
BATIMENT DES POSTES • SIERRE

4&&mi% 1942-1943 la^^ll i
Siemens, Albis, Medlator, Paillard l_^̂^ Siii I
Philips, Dura, Deso, Telefunken A-|-s ^ê^̂ ^^^^Hjf

RÉPARATIONS SOIGNÉES DEVIS GRATIS SUR DEMANDE
OCCASION, entièrement revisés, à Fr. 50.— , 70. - , 9 5 —, 120.—, etc.

JâCÇUler & RoSSet techniciens, Sierre Té&lS Vfifi-

Au Meilleur
Marché

I Grand choix en |

Lingerie et Bonneterie
pour Damas , Messieurs et Enfants

Mme B. PFflMMflTTER. Sierre
Avenue du Marché

pour vos Ci# />1'1fOdi m% hXx i sie
f trt5*  ̂ pour vos

Ménagez vos
coupons !

_rT=a__-. 1

Faites nettoyer ou
teindre vos bons
habits d'avant-guerre

DEUILS SOIGNES
CHAQUE JOUR

Dépôt chez Mme Griitter, Sierre
Magasin à Monthey

CADEAUX
UTILE/

Vous trouverez un grand choix en PANTOU-
FLES, CHAUSSURES encore de Ire qualité en
tous genres, chez Mme 0. LEUENBERGER ,
Sierre, téléphone 5 14 24,

Chaussures

teinturerie nreisselvm i c* —AV.DE LA GARE 31011 TÉLÉPHONE 21561

o Un petit appareil
• Un grand rendement

Très sélectif, ondes courtes .Londres , Amérique .etc.I
ondes moyennes. 0/9.0Prix incroyable de Fr. .__tO_ " Garanti 6 mois

Facilités de paiement , chez lo sp écialiste

E. ULDRY MONTHEY

Une merveille de la technique suisse avec ondes
courtes et moyennes.

Garanti E mois ABC
Seulement Fr. -_&©<_»¦" Facilités de paiement , che z

E. ULDRY RADIOS MONTHEY

seruioes industriels
de Sierre sierre montana

Wmoo ajp/rwiïuiïh et cadj enj uw cutw mmmûw f û w &
INSTALLATIONS REPARAT ONS

jF==  ̂
Le cadeau le plus utile

y ^«fc wA e* le P^us aPPféc'è est sans aucun doute une bonne paire de

i ^*V^k CHAUSSURES

»_
_ _ _ ___

_ ^^A. Socques, Pantoufles ^àm̂L^̂  
' '. A ou Snow-booîs ç~ v̂mÈk

en caoutchouc en tous genres Mw/ 'Af ÉÊÊÊm̂

0*% «B l6asV__^K feH R Aém '̂̂ ^̂ ^̂ Ê^̂ ^Chaussures UATTONl ^^^^<̂MONTHEY , Rue du Pont ST-MAURICE, Grand-Rue ^̂ ^0^^

ÇFaÀMi f l h Û O À kf  eût f U $ ê ô M É &>  en faisant des CADEAUX UTILES tels que

JOLIE LINGERIE. BAS, GANTS, MOUCHOIRS,
PULLOVERS, GILETS, FOULARDS
POUR LE SKI:  PANTALONS, VESTES, CASQUETTES, GANTS

Les Magasins ùp WQÛ a mnmm
vous offrent tout cela aux meilleures conditions

EiiçmeTUteùt
En face de l'Eglise MOI.tl .eyTéléphone N' 61 93 '

,-/V, ] POUR LES FÊTES DE FIN
W D'ANNÉE, BEAU CHOIX EN

^̂  
Orfèvrerie, Bijouterie

(TI Montres, Pendules
^—' DES PREMIÈRES MARQUES

Grand choix de L U N E T T E R I E

QMMùMV d ' oÂmuMemiemÂ'

SoRGEAUD
TAPISSIERS - DÉCORATEURS
M O N T H E Y , Télép hone 60 14

où vous achèterez bon marche dea MEUBLES DE
QUALITÉ 9 Linoléum, pose par sp écialiste

| Grande Exposition
do chambres à coucher, salles à manger,
salons-club, rideaux , duvets, couvre-pieds
Articles de voyage et de sport
Skis et accessoires

L 'on peut off rir des cadeaux
qui font plaisir, sans dépenser beaucoup d'argent
// suffit d'acheter judicieusement

1 boîte de MONTHEY-forts Fr. 4.25
1 boîte de MONTHEY- légers Fr. 3.20
1 boîte de BOUTS AROLLA Fr. 3.20

ÇDans tous les magasins de cigares"̂

)f LE CADEAU D'UNE VALEUR DURABLE _ Grand choix de

Perrrc mPl /h /p ?  Studios, Salles â manger,Cham- b-0__ T ^ O -̂^VOr C l / l b  ineUUICÏL bres à coucher . Tapis . Rideaux y J> 
 ̂
#"1 I 

^Magasins Reichenbach \#lL 
ww

LÉON TORRENT MONTHEY , J\\ "iïT- VTll
Tèlèptione _ 2:1 so ±- ¦ toutes arêtes

DES CHDEftUX UTILES r C;i|;inunjpnfie SIERRE
s'achètent avantageusement aux Magasins V» kJ ClIClllllll l_ \JUd y^ g j ^  ̂

JOUETS ÉPICERIE - FRUITS - SALAISONS
Superbe choix de ravissants mouchoirs assortis. Sous-vêtements. Lingerie fine




